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Le roi d'Afghanistan , qui a été reçu en
audience par le Pape jeudi , a quitté Rome
avant - hier, samedi, avec sa nombreuse
suile, pour voir quelques villes italiennes.
Après l'Italie, le roi Amanoullah visitera
presque tous les pays d lutrope. Les grandes
puissances essayeront toutes d'accaparer à
leur profit les bonnes grâces du souverain
de l'Af ghanistan , qui peut èlre appelé a
jouer en Asie un rôle d'une importance con-
sidérable, puisqu'il se trouve placé entre les
Indes anglaises et la Russie.

On sait avec quel soin jaloux les Anglais
veillent sur leurs Indes. Rs s'efforcent d'en
éloigner tous les éléments subversifs, qui
pourraient exciter les Hindous à se révolter
el a briser les liens qui les retiennent à la
Grande-Bretagne. Ils ont toujours tendu à
maintenir aulour des Indes une ceinture tei-
ritoriale ûe protection. Jusqu'en 1907, ils onl
fait  tous leurs efforts pour s'attacher
l'Af ghanistan , qu'ils disputaient à la Russie,
Ils y réussirent à cette date ; ils acquirent
le droit de protectorat sur ce pays, moyen-
nant le payement d'une grasse indemnité
annuelle. /

Pendant la guerre , la situation de
l'Af ghanistan fut fort critique. Mais, malgré
les invitations reçues des Empires centraux
à prendre part au conflit : à leurs côtés et
à marcher sur les Indes, l'Afghanistan
garda sa neutralité.

Après la guerre, un nouvel émir monta
sur le trône de l'Afghanistan, tout jeune
encore, mais connu par son intelligence et
sa volonté. R résolut de briser les liens qui
mettaient son pays en état de vassalité vis-
à-vis de l'Angleterre. En 1919, il signa avec
le gouvernement de Londres le traité de
Riwalpendi, qui faisait de l'Afghanistan un
Etat souverain et indépendant , en même
temps qu'un pays tampon entre les deux
puissances rivales en Asie, la Russie et
l'Angleterre.

Il semble bien que, pour le moment, la
Russie soviétique ait réussi à prendre une
certaine influence en Afghanistan. C'est
elle qui a la direction des services de
l'aviation afghane. Ses techniciens ont or-
ganisé les communications téléphoniques et
télégraphiques, tandis que les officiers
afghans vont à Moscou recevoir leur ins-
truction militaire. L'Afghanistan fait partie
des pays asiatiques que les communistes
veulent gagner à leur cause, de manière à
en faire une union d'Etats que les Soviets
dresseraient contre l'Europe et qui protége-
raient leur propagande sournoise dahs le
monde

L'Angleterre a conscience du danger que
courent les Indes par ce voisinage inquié-
tant , d'autant plus que, dans cette posses-
sion , se trouvent quelques millions d'Afghans
que le gouvernement de l'émir pourrait bien
revendiquer, en vertu du principe des na-
tionalités. Déjà, son gouvernement a de-
mandé l'organisation d'un plébiscite dans
certaines régions frontières des Indes. La
^¦̂ de-Bretagne, en recevant le roi de

Af ghanistan , usera de diplomatie pour s'en¦ e !J#i allié fidèle. Mais Amanoullah ira
aussi en Russie et on ne peut prévoir avec
quelle puissance il décidera de s'accorder.

- Lomma u est intelligent., il . profitera
peut-être de la situation unique de son pays
pour tirer le plus d-avantages possible des
deux pmssances voisines, toul en gardant
une prudente neutralité.

Le préfet de Rortve a invil6 les journaux
de la ville a faire disparaître de leurs co-
lonnes la rubrique des suicides et des drames
passionnels. Il fait justement observer (jue la
publicité « bruyante et romanesque » que
font cerlains journaux autour de ces his-
toires lamentables est une suggestion dange-
reuse pour les esprits faibles? Il faut sup-
primer la chronique noire .

L'avertissement du préfet de Rome esl
di gne d'éloges. Certaine presse italienne
exagère dans ce domaine et risque de donna
a l'étranger l'impression que la criminalité
est en forte recrudescence en Italie.

.*.

Nous avons déjà parlé des grands projets
du gouvernement espagnol touchant certains
travaux publics. Ces projets, élaborés pai
le comte de Guadalhorcc , miuistre des
travaux publics, ont été déposés sur le bu-
reau de l'Assemblée nationale el on peut être
sûr qu'ils fourniront matière à une discus-
sion nourrie de la part des dépulés.

Ainsi , pour les ports, le projet prévoit
GOO millions de pesetas, qui seront répartis
entre les porls de la métropole et ceux de la
zone espagnole du Maroc.

En ce qui concerne les travaux hydrauli-
ques, on construira des lacs artificiels ou
d'immenses réservoirs d'eau , grâce auxquels
le sol espagnol pourra être fécondé. Ensuite,
ou s'occupera du reboisemen t des forôls,
qu'un abatage irrégulier et sans méthode
avait dégarnies de la plupart de leurs arbres.

Le gouvernement fera un effort particu-
lier pour développer le réseau routier. L'ex-
tension extrêmement rapide du trafic aulo-
mobile a mis au premier plan la question
de la création de voies spéciales affectées à
ce genre de locomotion. Le gouvernemenl
de Madrid , considérant que ln restauration
de tout le réseau occasionnerait une dépense
trop considérable , veut borner ses efforts ù
la réfection des circuits principaux , qui
s'étendent sur environ 7000 kilomètres. Le
projet prévoit , a cet eltet , la formation d'un
comité qui sera composé de représentants
de l'Automobile-club, du service des trans-
ports , du commissariat royal du tourisme rt
dé l'Etat. Ce. comilé serait autonome et s'oc-
cuperait de toute l'entreprise routière. LLlat
mettrait à sa disposition une somme de
600 millions dc pesetas, qui seront d'ailleurs
couverts petit à petit par le produit des taxes
et par les contributions des communes.

Le projet envisage encore la réforme du
réseau ferré. Un emprunt de deux milliards
six cent millions de pesetas a été lancé, dont
le produit permettra de faire face à toutes
les dépenses.

L'ensemble des travaux coulera a 1 Etat
4 milliards de pesetas (à peu près 4 mil-
liards de francs suisses).

Ce n'est du reste pas la première fois que
pareille initiative a été prise. Mais les précé-
dentes tentatives n'ont jamais pu aboutir ,
parce que l'Etat n'avait pas pu faire appel
à la collaboration des communes, indispen-
sable à la réussite de l'œuvre. Chaque ré-
gion , selon le projet de M. de Guadalhorce .
aura le contrôle et la responsabilité des tra-
vaux effectués sur son territoire. Chaque ré-
gion devra contribuer pour sa part aux frais
de l'œuvre commune. L'Etat espère ainsi
que, peu à peu, les sommes considérables
qui seront nécessaires seront réunies et qu 'il
pourra être remboursé de son avance de
4 milliards de pesetas.

• *
On est un peu inquiet, en France, par

l'équilibre préca ire du . budget. U suffirait
d'une crise légère pour que fût détruit tout
cet édifice. En apparence, les recettes l'em-
portent sur les dépenses de 500 et quelques
millions. Mais les 42 milliards et demi du
budget, auxquels il faut ajouter 6 milliards
de ressources réservées à la caisse d'amor-
tissement et 6 à 7 milliards d'impositions
communales et départementales, ces 42 mil-
liards qui finissent par être 55 milliards, ne
pourraient pas notablement être dépassés.
En 1927 déjà , certains impôts étaient au
maximum. Qu'arrivera-t-il en 1928 et en
1929? 500 millions d'excédent de recettes
disons-nous ! Qu'en est-il au juste ? De
nouvelles dépenses imprévues auront vite
fait de dévorer cet excédent. A eux seuls, les
relèvements obtenus par le personnel des
postes absorberont déjà 300 millions.

D'aulres sommes ont été promises, que le
gouvernement ne peut plus refuser ; des dé-
penses ont été décidées après que le projet
de budget avait été distribué ; elles ne figu-
rent donc, pas dans ledit projet. Et on
s'aperçoit vile que l'excédent est anéanti et
que , bien loin d'avoir du bénéfice, il y a
quelques dizaines dc millions qui manquent
déjà. Où les prendre ?

Plulôt que de chercher des ressources

nouvelles dans le portefeuille aplaii _ des
contribuables, peut-être vaudrait-il mieux
faire quelques économies ? Il n'est pas-bon
de demander toujours aux mêmes des sa-
crifices • renouvelés. L'Etat, et c'est simple
prudence, devrait s'imposer quelques péni-
tences.

Le gouvernement français
et les députés communistes

Paris, I S  janvier .
Le gouvernement français, au lendemain de

ln rentrée parlementaire, qui a eu lieu le
mardi . 10 janvier, vient d'accomplir un acte
de vigueur qu'on atteiKla.it de lui dopuis long-
temps et dont il faut lui savoir gré. 11 a dé-
cidé do faire procéder ù 'l'arrestation des dé-
putés communistes condamnée par les tribu-
naux pour des délits de droit commun, il a
maintenu, ênergiquement sa décision devant la
Chambre, au cours de la séance du jeudi
12 janvier, a posé devant elle la question de
confiance, et enfin , emporté . de haute lutte
eon. approbation. Co vote acquis, quelques ins-
tants après .leur sortie du Palais-Bourbon ,
M. Marcel; Cachiin et M; Vaillant-Couturier
ont été appréhendée et incarcérés.

Tels sont lee faite. Ils appellent , on le
pense bien, quelques commentaires.

Il est évident , tout d'abord , que la mesure
prise par le gouvernement est une mesure de
bon sens. L'opinion publique raisonnable n 'au-
rait pas compris que les députés commu-
nistes, légitimement incriminés et con damm'o.
pussent indéfiniment 'braver lit loi sous pré-
texte qu 'ils «ont couverts pur  -l 'immunité par-
lementaire. Au début de la précédente session ,
la Chambre uvait eu la faiblesse de le.s laisser
siéger .SUT ses banos, et le gouvernement , celle
de s'incliner devant elle. Durant l'inter-
ebfBiatii' dis étaient • ¦demeurés cachés et introu-
vables. Au lendemain de la • rentrée , deux
d'entre eux reparaissent , comme si la loi
n'existait pas pour cirx 'cir comme "S'il' leur
était , à eux seuls, ^permis de se livrer , dans
Te pays, à n'importe quelle propagande, fût-
elle subversive de tou t ordre social. Et , pon-
dant oe tem ps-là , Jos militants communistes,
condamnés-pour les mêmes raisons qu 'eux ,
doivent subir leur peine.

Cette situation ne pouvait se prolon ger
sans péril. Il était .inadmissible que l 'immu-
nité parlementaire servît ainsi d'abri sa* des
hommes qui n 'ont d'autre objectif que de
préparer une révolution violente et d'excilor
les militaires à la dé.obéissance. Du reste, il
n y a qu a lire le discours prononce par
M. Cachin à la séance du 12 janvier , pour
être édifié. N'a-t-il pas hautement déclaré
que .los députée communistes n'ont de comp-
tes à rendre qu 'à leur parti et qu 'il.* n 'ont
pati d'autre loi que colle de cc parti ?

Mais la vSjguéur gouvernementale ne pou-
vait manquer de se heurter à l'opposition des
socialistes et d'un certain nombre de rndicaux-
soniabstes. ftanir-e.î •sont, les adversaires du
communisme en paroles, mais ils le ména-
gent , en fait , pour les fins électorales qu'on
devine. POUT .plaider la cause des députés
communistes, on a donc, vti monter à la tri-
bune les orateurs socialistes Uhry et Blum,
et, après eux, le président du comité exécutif
du parti radical-rocialistej M: Daladier ," puis ,
enfin , un membre du parti républicain-socia-
liste', M. "Frédéric Brunot. Cos deux derniers
n'ont (rallié à leur thèse qu 'un petit nombre
dos membres de leur groupe, les autres ont
suivi ld gouvernement et ont ajouté leur voix
à celles de toust les modérés.

Dc oe fait, fla désunion s'avère profonde ,
au sein du pairti radical-socialiste. Les- votes
du 12 janvier le. montrtutt, une fois de. plus,
partagé en trois tronçoifei : ceux qui , fidèles
à l'union nationale et conscients du péril com-
muniste, ' • ' entendent faire bloc contre lui ;
ceux qui; en dép it de lou r ap-paren,t.e: hostilité
au communisme, le-favorisent en s'abstenant
<le le conibàttre ; les hésitant?' enfin , que leurs
arrière-pensées électorales empêchent de so
prononcer, soit dans un sens, soit dans- l'autre.

A là veille des élections qui s'apprêtent , Jes
positions prkes, le 12 janvier,- par les rndi-
caux-sodiaîiistes ont' tme souveraine impor-
tance. Elles prouvent que la majorité d'entre
eux est décidée à rompre avec l'extrême-gauche
et que, s'il se forme un nouveau cartel, celui-
ci ne disposera pas de tous les concours de
gauche qu 'il escomptait. Elles rendent, en
tout cas, extrêmement difficile la coalition
entre les radicaux-socialistes qui viennent de
voter pour le gouvernement efc les socialistes
ou les communistes. Ces députés se trouveront
dans l'obligation de chercher leur appui
ailleurn que parmi 'los électeurs d'extrême-
gauc.be.

Quant au gouvernement lui-même , son atti-
tude fait voir qu 'il n'a pas l'intention de mé-
nager plue longtemps les radicaux-socialistes
adversaires de son œuvre de redressement po-
litique et financier. Après avoir multi plié lea
concessions pour les rallier à son programme,

il a fait un geste qui le montre résolu a «
passer d'eux. En les forçant k se prononce:
sur le cas des députés communistes, il s'est
prononcé lui-même à leur égard. 11 .a .  prati-
quement cessé de rechercher leur concours,
Tout l'échiquier politique et tout le jeu élec-
toral se trott vent ainsi éclairés.
• La situation dos radicaux-socialistes qui
font partie du ministère l'est aussi. 11. Albert
Sarraut, M. Queuille , M. Herriot, MA Léon
Perrier lui-même, en fait , associent leur for-
tune' politique à celle de M. Poincaré, voire
à celle de M. Marin. Vont-iflsi 'désormais le
fairo franchement ou, comme M. Perrior et.
M. Herriot , continuer de tenir aux électeurs
un langage en contradiction avec leurs actes
îni i i is têr ie lâ  ?

On a dit , le 12 janvier, au soir, que
M. Herriot avait failli fausser compagnie à
M. Poincaré, mais qu'il s'était ravisé, en
constatant que la majorité de ses collègues
radicaux-socialistes avaient voté pour le gouver-
nement. Il y a là un curieux indice et de ses
préoccupations» politiques personnelles et du
progrès de l'idée du maintien de l'union natio-
nale dans ies milieux narlementaiircs de gatt-
che.
. En attendant que les votes du 12 janvier
déploient leure conséquences durant la pé-
riode électorale elle-même, nous avons chance
de voi r fè dérouler dans le calme la dernière
session de la présente législature, commencée
sous le signe d'un cartel démagogique ct dont
on peut augurer qu'eue va s'achever sous un
autre.

Quelques' jours seulement -nous séparent
maintenant, du débat qui doit s'ouvrir sur
la politique financière du gouvernement. Il
commencera le 24 janvier. S'accompagnera-1-
il de l'offre, par M. Poincaré, à la majorité ,,
d'un programme politique cohérent et clair ?
On l'espère. On escompte que ce sera la cir-
constance décisive où le président du Consoil
ne se contentera pas de rappeler oe qu 'il a
fait , mal-i parlera aussi de ce' qu 'il veut l'aire
et des conditions dans lesquelles il agira , s'il
garde le pouvoir. Que. ce soit son, intention
de le conserver.,.;..!.abrogation de la loi inter-
disant l'exportation dos capitaux en paraît
bien être la preuve. Tout le monde a inter-
prété ce gefie comme une mesure de con-
fiance, et dans l'avenir financier du pays et
dans la solidité du système politique qui a
permis le redressement d'une situation sé-
rieusement compromise.

Afin dc voter un budget en équilibre , la
Chambre .̂ cst disciplinée et a écarté la plu-
part des surenchères démagogiques .fui lui
étaient proposées. Le . 12 janvier, elle a passé,
contre le communismê  des paroles aux actes.
Il lui reste à persévérer dans la voie où elle
s'est engagée. E. B.

M. Briand approuvé en Angleterre

Londres, 15 janvier.
(Havas.) — Faisant allusion aux négocia-

tions franco-Américaines on vue du traité pro-
jeté, l'Observer écrit notamment : « M. Kellogg
avait évidemment pour but de construire nur
les bases de l'organisme de Genèvo un édifico
de paix sans pour cola tenir compte 3c Ja
Société desi nations, tandis que M. Briand n'a
pas pu méconnaître Genève^ Le ministre nés
affaires étrangères français a fait preuve d'au-
tant de patience que d'adresse. Le jour viendra
où l'on se rendra compte qu 'après s'être consa-
cré, ipendant plus de deux ans à une politique
do (modération et do paix, M. Briand a accom-
pli la plus belle couvre (pour la pacification ùo
l'Europe. »

LES COMMUNISTES FRANÇAIS
'¦
.

Paris, 15 janvier.
(Havas.) — L 'Humanité publie un appel du

comité ..•central du parti communiste, de la com-
mission executive de la Confédération.générale
du travail unifiée et dos organisations coin-,
munistes, engageant les- .adhérents-à ces orga-
nisations à se préparer à , do vastes-démonstra-
tions publiques . pour uno action de classe
contre la répression patronale et gouvernenienr
taie. Ces manifestations auront pour but de
rédamer la libération de Cajtfitn, Vailhint-
Coutuvier et des militants communistes pour-
suivis, l'amnistie et- lo respect du droit
syndical (H),

Paris, 15 janvier.
(Havas.) — Le jou rnal publie l information

suivante' :
Lea dissensions intestines du parti commu-

niste russe ont leur répercussion dans les
milieux communistes français. Treint ot
Mmc Suzanne Ghault , jadis véritables chefs du
parti en France, accusés de pactiser avec
l'apposition , qui s'offorce do détruire lc parti
communiste russe, viennent d'ôtre expulsés, ou
comité central de la section française du parti
communiste. .On. assure qu'il y aura d'autret .
« charrettes- »¦

i\ l'université catholique de Lille
. .Nombre de journaux français, auxquels â
(ait écho lu presse de divers . pays, se soat
complu à décrire une prétendue grève .d'étu-
diants qui aurait eu lieu à l'université catho-
lique de Lille.

En réalité, voici co qui s'est ipassé. A la f.:n
de décembre, à la .suite .d'actes nettement'. ré:
prélumsibles, en particulier,' :de la distribu-
tion d'un placard injurioux contré le. ,vkc«
recteur de l'Université, M. le chanoine ; Dutoit,
cinq -étudiants ont été déférés au conseil de
discipline, qui a exclu deux d'entre eux et
pris diverses sanctions à l'égard des trois
autres.

Au retour des vacances, le 2 janvier, une
affiche, émanant d'un soi-disant « Comité
de grève » et sortie des presses d'une nmm-
mono socialisto, invita les étudiants ii se KG-
lidarisor avec leurs camarades frappés et à
déserter les cours. Elle était conçue eu ter-
mes violents et dénaturait les faits. Ello fut
accueDli© par le mépris et les cours ont repris,
le îl janvier , comme à l'ordinaire. Quelques
absences.seulement furent constatées.

C'ost alors que quelques « meneurs » qui
n'étaient, pas des étudiants, ot dont les atta-
ches avec T « Action française >. sont .ie
notoriété publique, imaginèrent de rendre h
vie universitaire impossible, en jetant , dans
les salles de' cours ot locaux avoisinantsi, des
boules puantes. Ils transmirent aussi aux jour-
naux lillois de gauche des communiqués men-
songers, que ceux-ci ne manquèrent pas d'insé-
rer. Il faut citer , parmi ces journaux, le
Réveil dti Nord, organe du parti sooialiste
unifié, metteur en scène habituol des « ncan-
daios cléricaux », et le Progrès du Nord ,
feuille radicale-socialiste.

En même temps, VAction française, dans
sa rubrique « Sous la Terreur » se vantait
de l'adhésion à ses idées de la jeunesse uni-
versitaire catholique et déclarait voir , dans la
prétendue grève, « le résultat de la /politique
gasparrienne ».

L'autorité académique envoya à la presse
les démentis nécessaires. Plusieurs journaux
les insérèrent ; dVtutres se bornèrent .V garder
lo silence

Quant aux étudiants , ils ont publié tm ma-
nifeste, dont il faut, au "moins citer ce passage :
« 'Nous avons manifesté dopuis 'huit jours notre
inébranlable volonté d'être tranquilles chez
nous , "de travailler ion paix dans nos différen-
tes Facultés ou Ecoles, do mépriser lés
excitations de quelques exaltés, instniniti ) !.-
plus ou anoins ' conscients d'ennemis de notre
foi. Nous continuerons. >

Et, de fait , ils continuent. L'ordre n'a été
troublé à l'Université que par quelques jeunes
{Tons qui ne sont plus étudiants et. dout les
tentatives do grève ont entièrement échoué.
L'un d'eux est aMé briser les vitres des cadres
d'affichages, dans les maisons de familles ha-
bitées par Jes étudiants, pour s'emparer d'un
document où était rétractée, par l'étudiant
intéressé lui-même, une calomnie répandue
contre le vice-roetcur.

La véritable raison de tout ce bruit et de
tous cos essais de grève, il ne faut pas la
chercher ailleurs que dans îes représailles quo
quelques meneurs d', « Action françaiso », qui
no sont plus étudiants, ont voulu exercer cen-
tre les autorités académiques, coupables^ à leurs
yeux, d'avoir exigé le respect des décisions
pontificales ot interdit aux étudiants Ja parti-
cipation à des manifostatioiiB déplacées.

Ces faits prouvent a quel point J'intervon-
tioot du Souverain 'Pontifo était nécessaire, à
quel point aussi elle a été efficace, puisque
ceux qui demeurent « insoumis » sont désor-
mais réduits à l'impuissance et n 'exercent plus
autour d'eux aucune influence sérieuse.

"E. B

Un discours de M. Caillaux

Rouen, J6 janvier.
(Havas.) — Dans un discours prononcé, hier

dimanche, devant ila fédération radicale-socia-
liste de la Seine-Inférieure, M. Caillaux, aiprès
avoir fait un parallèle entrera gestion finan-
cière du bloc national ot celle du -bloc des gau-
ches à l'avantago de cotte .-dernière', a constaté
que le cabinet Poincaré avait obtenu des résul-
tats remarquables qui préparent, mais .no tout
que préparer, lé-rétablissement-'financier.

L'orateur a expliqué ensuite que les dattes
interalliées sont .cn réalité liquidées et représen-
tées par des ibons du Trésor que îles Etats créan-
ciers pourraient mettre en circulation. 11 pë
s'agit donc plus de régler les dettes, mais
d'obtenir une remise sur leur total et il faut que
la France s'entende avec ses créanciers;

¦M, Caillaux s'est prononcé catégoriquement
contre lo prélèvement sur lo capital,' Par con-
tro, il a préconisé un systèmo do discriimiua-
tion par le moyen duquel unc cotisation
supplémentaire serait demandée au revenu des
capitaux comparativement ait revenu du
travail.



La régularisation du lap Majeur
Rome, 14 janvier.

(S te fani.) — Les détails suivants sont com-
muniqués sur lu régularisation du lac Majeur
et l'utilisation ultérieure du Tessin :

Une question qui a été agitée depuis une
soixantaine d'années et qui touche , dans une
large mesure, les intérêts agricoles et industriels
de lu Lombardie et du Piémont , 'A trouvé sa
solution dan» la dernière séance récente du
Conseil- supérieur des . travaux publics. 11
s'agissait , avant tout , de choisir entre les dif-
férentes revendications et suggestions , les plus
aptes A assurer la meilleure utilisation des eaux
du Tessin, et ceci va être réalisé pur la régula-
risation du lac Majeur et l' utilisation de cc lac
comme régulateur. Sur la proposition de lï
commission du Conseil , l'assemblée , a adopli
en principe le projet du consortium des pro
vinces de Milan , Novare et Pavie , auquel vieil
nent d' adhérer aussi les inléressés de la provinci
de Varèse. Le projel prévoit la construction
d'un barrage . de régularisation des rapides de
Miorina , près de Sesto Calende , et un autre
pour la production de l'énergie électrique à la
Porta deUa Torre. La construction du ennui
Biena, d' un débit minimum de 20 m» à la' se-
conde , et l'achèvement du canal Cavour assu-
reront l'irrigation de l'Alto Agro de la province
de Novare, de l'Alto Agro Milanese et de ' la
région de Vimercale , soit une superficie de
•10,000 hectares. Une nouvelle usine sera cons-
t ru i te  i\ Tornavento , à gauche du Tessin, et lés
usines actuelles de Vizzola ct dc Turbigo seront
agrandies. L'énergie électrique ainsi gagnée sera
d'environ 50,000 kw. U semble maintenant que
cetle œuvre grandiose , qui fut étudiée pendant
de très nombreuses années , approche enfin de
sa réalisation.

Le baDDissement des opposants russes
D'après l 'Uni tf .d Press , l'ancien ambassa-

deur à Parie, M. Bakovsky, devrait habiter
nou pas la région de la Casp ienne , mais"Sis-
solk, sur 'Tes bords de ln mer Blanche. Smilga,
qui avai t  été chargé, il y a six mois, d'une
mission administrative à Chabarowsk (Sibérie
orientale), y restera cn qualité d'exilé. Sapro-
iiof B&t'û envoyé sur la baie d'Onega. Serabria-
l;of . qui avait organisé le commerce avec lee
Etats-Unis, est déporté à Scinipalntinsk , dans
le Turkwtan , et Sosnowsky, qui fut un des
principaux rédacteurs de la Pravda, ira en
Sibérie. Ivan Smirnof , fonctionnaire supé-
rieur 'dû? communications, devra séjourner à
Kisii-Ordi , sur la Caspienne , et Wladimir
Smirnof dans un village de l'Oural ; le jour-
naliste Vorovski à "Viatka , etc.

Un ami particulier de Trotzky, le profes-
seur Victor- FAsin, est également désigné pom
Ja déportation.

D'après le correspondant du Daily News
à Riga , Trotzky, Zinovief et Kamenef au-
raient demandé l'autorisation de pouvoir réeU
1er à Soukhoum , la Riviera du Caucase, où
Trotzky a résidé précédemment. On déclare
pic Zinovief et Kamenef sont-déjà en route
pour cette destination.

Les nouvelles concernant Trotzky et Radek
¦iont dos plus contradictoires. Le correspon-
d a n t  du Daily News déclare qu 'ils sont tou-
jours à '. Moscou et eu liberté, quoique surveil-
lés activement par la polic.e secrète.

Boukharine, interpellé à une réunion' dti
parti communiste, aurait déclaré ignorer au
iiietk où était Trotzky, tou t en assurant qu'il
n'était plus à Moscou .

Suivant les journaux do Varéovie , on pro-
cède actuellement , dans toutos les grandes
villes de l'Ukraine, à des arrestations en
.masse 3W membres de l'opposition.

Su/U (Brandenburg), 14 janvier.
(Wol f f . )  — Le VollcswiUe, organe des com-

munistes de gaudho, apprend do (Moscou que
les décrets de bannissement des chefs de
i'op.position viennent d'être promulgués et que
la police a été chargée de leur exécution. Le
journal eoaïiirmc quft Trotiky a refusé'd'obtem-
pérer aux ordres de la police.

LES COMMUNISTES
EN LITHUANIE

Kovno, H janvier-
(Wol f f . )  — La police a découvert vendredi

à Kovno une importante organisation com-
muniste ayant de nombreuses ramifications
dans le pays. Selon les journaux , 10 personnes
auraient été arrêtées jusqu 'ici. Parmi celles-ci
figurent ,  un grand npmbrc d'employés supé-
rieurs travaillant dans diverses entreprises.
l.e.n chefs de d'organisation, notamment un
comptable de la banque centrale juive et un
employé pharmacien, ont été également écrouéa.
De ifaux passeports ont été trouvés sur les indi-
vidus arrêtés.

NOUVELLES DIVERSES
On démeut formellement , au palais du prince

de Monaco, la pou velle selon laquelle le prince
serait parti pour les Etats-Unis.

-— M. Myron Herrick , ambassadeur des
Etats-Unis ù Paris, s'est embarqué,, samedi ,
pour rejoindre son poste.

— M- Dovgalevski , ambassadeur djs Soviets
en France, est parti samedi, de Moscou , pour
Paris.

— Le roi et la reine des Belges sont rentres
à Bruxelles de leur séjour à Saint-Moritz dans
l'Engadine.

— i¥. Coolidge, président des Etats-Unis,
est arrivé, hier dimanche, à la Havane, où il
inaugurera aujourd'hui le congrès des deux
Amériques.

IMPRIMERIE SAINT - PAUL, FRIBOURG
Cartes de visite

Faire-part — Librairie-papeterie

L'assemblée
des agriculteurs romands

Beaucoup de monde , samedi dernier , a
l'Hôtel-de-Ville de Lausanno pour assister à
la 89mo assemblée des délégués de la Fédé-
ration des sociétés d'agriculture de la Suisse
romande!, présidée paa* M. le conseiller d'Etat
Savoy, chef du Département de l'agriculture
du canton de Friliourg. Cette landsgemeinde
dos agriculteurs romands revêt toujours un
caractère très imposant tant par les person-
nages officiels qui . y prennent part que par
les questions qui y sont traitées.

Après avoir souhaité îa bienvenue aux dé-
légués, puis aux invités, M. le colonel Jacky,
du la Division agricole du Département- fé-
déral *de l'Economie publique, et à M. Kater ,
sécréta ire-adjoint de l'Union suisse des pay-
sans, et excusé l'absence de ' M. le conseiller
fédéral Schulthçss, M., Savoy a donné lecture
de son rapport présidentiel.

Ce rapport constate d'abord que, l'année
dernière, à pareille époque, on était sous l'im-
pression pénible du verdict populaire du
S décembre repoussant un article constitution-
nel qui devait garantir à la Suisse, d'une part ,
un approvisionnement normal en blé ot , d'au-
tre part, encourager l'agriculture, et plus spé-
cialement la culture du blé. Depuis cette date,
le Conseil fédéral a repris l'étude du pro-
blèmo. Une . comanission extraparlcinentaire a
été réunie à Berne, en novembre dernier , pout
examiner à nouveau ia question. La clause la
plus importante du projet soumis à la com-
mission consistait dans l'obligation, pour la
Confédération , d'acheter les céréales indigènes
à un prix rémunérateur et d'accorder des pri-
mas de mouture. Les agriculteurs romands se
rallieront certainement au .projet , qui sauve-
gardera les intérêts des cultivateurs de ' cé-
réalcîi. Ils apporteront leur loyale collabora-
lion à une œuvre qui réalisera ce vœu dc
l'agriculture et on peut espérer que les Cham-
bres fédérales trouveront une solution favo-
rable à notre grande industrie nationale.

Lies différents concours organisés jusqu 'ici
par les sections de la Fédération romande ont
produit d'heureux ct très utiles résultats. Ce-
pendant, le comilé pense que nous devrions
apporter une modfficatiion profonde dans leur
organisation , afin à'.cn augmenter lo rende-
ment pratique et de favoriser dé nouveaux
progrés. II importe de promouvoir une ému-
lation plus grande parmi les agriculteurs, en
donnant aux concours qui, avec leur organi-
sation actuelle, portent sur l'appréciation de
l'activité agricole des concurrents, pendant
une année seulement, une durée plus longue,
afin de constituer un stimulant qui ne com-
porte pas un court temps, d'épreuves, puis dc
stimuler et de contrôler les progrès que doi-
vent réaliser lès concours.

L'amélioration de la culture du tabac a fait
l'objet des travaux d'une commission spéciale
nommée par la Fédération et on peut cons-
tater ' aujourd'hui' aVec satisfaction 'que les
résultats obtenus sont fort réjouissants. De
nouvelles variété.-, ont été cultivées avec suc-
cès et ont produit un /bon rendement. Maie,
au moment où, grâce à ces efforts, les plan-
teurs de tabao reprenaient courage, on appre-
nait qu 'un projet de loi fédérale prévoyant
l'imposition du tabac planté en Suisse allait
être discuté. L'impôt prévu pouvait atteindre
lo 40 .% des droits de douanes perçus sur les
tabacs étrangers, selon la nature de leur em-
ploi. Grâce à l'intervention énergique de plu-
sieurs représentants dc la Fédération à l'as-
semblée dé' la commission d'experts, tenue à
Bulle en mai dernier , le danger quo faisait
courir aux producteurs de tabac ce nouvel
impôt, semible maintenant écarté. L'adminis-
tration fédérale des douanes ne retirera pas aux
planteurs indigènes le? encouragements qu 'ils
trouvent dans les droits de douanes en frap-
pant les tabacs indigènes de droits qui eussent
supprimé les modestes revenus de cette cul-
ture.

La crise agricole dont a souffert l'agri-
culture suisse d'une manière particulièrement
intense en ces dernières années et qui n'est
pas terminée fut provoquée en partie par la
baisse du prix du lait , la mévente et les bas
prix des produits laitiers. On a vivement cri-
tiqué, à ce propos, les organisations laitières ,
spécialement celle de l'Union du commerce de
fromage. Le comité de ia Fédération a pro-
cédé à une enquête approfondie sur ces; gra-
ves questions et est arrivé à un cortairi nom-
bre de conclusions, qui furent adressées, le
:50 avril 1927 , au Département fédéral de
l'économie publique, à l'Union centrale des
producteurs de lait et à l'Union suisse du
commerce de fromage. Tout en étant d'avis
cpie les organisations actuelles devaient être
maintenues, il estimait cependant qu 'il était
nécessaire d'en perfectionner l'organisation et
de les adapter aux besoins de la situation afin
qu 'elles puissent toujours mieux remplir leurs
tttehes et s'approcher de Ja réalisation de lour
mission .

A 1 occasion de la discussion par le cornue
do la Fédération de l'activité dos organisa-
tions laitières, il a été fait, en outre, les cons-
tatations suivantes : .

1° C'eft une erreur de fixer le prix du
lait à un chif fre tel que, ensuite, on ne puisse
plus lui assurer uno certaine stabilité , car
oelle-ci est un élément impartant pour le pro-
ducteur et le fabricant des produits laitiers,;

•2° Les marchand;;, membres de l'Union
suisse du ccummèrce dio fromage, devraient être
intéressés plus directement aux bénéfices e-t
aux pertes de cette entreprise ;

3° L'alimentation du fonds de crise, en y
versant uno partie dos bénéfices de l'Union
suisse du commerce de fromage, est préférable
au système actuel du prélèvement de 1 cen-
time par litre de Jait de consommation ;

4° Un contrôle da.iv l'exportation des fro-
mages doit être maintenu dans l'intérêt des
producteurs.

Le relèvement du prix du lait , l'écoule-

ment de3 stocks de fromage ont procure, en
ces derniers mois, une très sensible atténua-
tion de la crise laitière et par conséquent une
amélioration, dans la situation générale de
l'agriculture. Malheureusement , on doit cons-
tater que les articles nécessaires à l'agricul-
ture restent à des prix élevés, ce qui empêche
une réduction sensible dos frais de produc-
tion et ne permet paé une a mélioration do
la situation agricole comparativement à celle
d'avant la guerre.

Avant de terminer son rapport et de quit-
ter la présidence do la Fédérat ion , JL lc con-
seiller d'Etat Savoy a formé les vœux les
plus sincères pour que l'année qui vient de
s'ouvrir apporte aux agriculteurs de la Suisse
romande uno amélioration sensible de leur
situation. La classe agricole a toujours été,
dit-il , à travers les âges, dans tous les pâysi
le plus flart rempart de l'existence nationale :
mais l'histoire .constate également que la si-
tuation des paysans a toujours été difficile
et- que oo 'n 'est qnavoc l'appui des .gouver-
nements, une politiquo sage et prudente, que
la 'classe agriteoje a pu remplir son tôle.i En
comptant d'abord sur l'aide dc la Erovideuee
ét satr l'effort' de ses bras robustes, le paysan
espère qu'il trouvera tout l'appui nécessaire au-
près des autorités responsables de la vie, .de
la nation. Nous ne devons pas oublier non
plus qu'un,des grands leviers dont nous de-
vons riouis servir pour l'amélioration de . la
classe agricole réside dans l'association. 'Si
nous.savons utiliser toutes ces forces réunies.
nous pouvons espérer que l'avenir de l'agri-
culture romande retrouvera des jours plus
prospères que ceux que nous venons de tra-
verser.

.Le -rapport ,de M. Savoy a été vivement
applaudi par l'assemblée.

M. Paul Favre, de Neuchâtel, vice-prési-
dent de la Fédération , s'est fait l'interprète
des membres du coqrité et âe tous les délé-
gués pour adresser à M. Savoy les plus vives
félicitations de tous les agriculteurs romands
à l'occasion d'e sa nomination à la présidence
du Conseil des Etat»'.

Les concours
Après l'adoption du procès^verbal de l'as-

semblée de Boudry et l'approbation des comp-
tes pour l'exercice 1920-1927, le secrétaire;
M. Blanc, a donné un aperçu sur les con-
cours de 1927. Il a été organisé, dans les iif
férents cantons de la Suisse romande, 25 con
eours divens. Le montant des primes décer-
nées s'élève à 18,557 fr., alors que le crédit
disponible n'ost que de 14,480 fr.

Deux 'genres de concours nouveaux sont, à
mentionner : celui de l'exploitation et la vente
des 'boiô organisé par ia Société 'vaudoise
d'agriculture et celui des cultures hâtives (.pri-
meurs) qui a eu lieu en Valais.

1 La Fédération fribourgeoise -des'' sociétés
d'agriculture a organisé, l'année dernière, un
concours de bonne tenue de ferme dans 1e
district de la Veveyse et effectué des essais de
tabacs dans les districts de la Broyé et ¦ du
Lac ; la Société broyarde d'agriculture, • un
concours de céréales et de cultures sarclées :
la 'Société d'économie alpestre, un concour*
de bonne tenue d'alpages dans la région du
Lac Noir ; la Société fribourgeoise d'horti-
culture , un concours de vergers dans le dis-
trict .de la Gruyère et des essais de, culture
de légumes dans }e district de la Sarine ; la
Fédération de6 syndicats des sélectionneurs ;
des marchés-concours de semences à Bomont
Quin , Estavayer et Fribourg, des essais dt
pommes de terre et de blé dans la Glane, un
essai de blé à Domdidier. un eours sur la
nouvelle méthode de moissonner, à Vesin ;
l'Association des anciens élèves de l'Institut
agricole, des essais de fumures d'arbres et
d'alpages dans la Singine, et des essais dc
pommes de terre dans la Singine et le Lac ;
la Fédération des sociétés d'aviculture, un
concours de poulaillers et clapiers dans le dis-
trict de la Singine. Le total des primes décer-
nées s'élève à la somme de 7344 francs.

L'assemblée a procédé ensuite à la nomi-
nation du comité. Tous les anciens membres
furent confirmés dans leurs fonctions. M. le
conseiller d'Etat Troillet , chef du Départe-
ment de l'agriculture du canton du Valais,
l'ut acclamé président pour la période 1928-
1929. Il a remercié les délégués pour l'hon-
neur fait en sa personne à l'agriculture de
son canton. A la demande de la ' Société valai-
sanne d'agriculture , l'assemblée d'été des délé-
gués aura lieu en Valais ; elle coïncidera avec
l'expositjon cantonale d'agriculture qui se
tiendra à Sierre, d'août à septembre prochains.

Conférence
sur l'écoulement des produits agricoles

lies , délégués ont entendu avec beaucoup
d'intérêt une conférence donnée pur M. Blane,
secrétaire de la Fédération et de la Chambre
vaudoise d' agriculture , sur le projet de créa-
tion d'un office suisse de propagande pour
l'écoulement des produits agricoles et -viticolcfe.

Alors que , il y a une quinzaine d'années
à peine , les producteurs étaient habitués à la
visite des acheteurs, aujourd'hui les rôles sont
renversés ; ce sont les producteurs qui doi-
vent s'adresser aux acheteurs pour vendre
leurs iproduits. Aussi , parfois, Ja situation de-
vient grave, en ce sens que certaines années
les produits agricoles ne trouvent plus d'écou-
lement qu 'à de.s prix dérisoires. Ces difficul-
tés de vente des produits agricoles persiste-
ront du fait que, d'une manière générale, dans
lo monde entier , il est plus facile aujourd'hui
qu 'autrefois d'augmenter la production. D'un
autre côté , l'écoulement des produits est in-
fluencé , par la qualité, les prix de vente et
la réclame. Si, pour l'industrie laitière et
O'élovage du bétail, la réclame par les produc-
teurs existe , celle-ci fait encore complètement
défaut pour les vins et les fruits.

A l'étranger , l'organisation de la vente des
produits agricoles a déjà pris un très grand
développement. Nombre de pays comme le
Danemark , la Hollande, l 'Italie , possèdent une
législation qui favorise l'écoulement des pro-
duits., indi gènes. Le principe est le suivant :

U est apposé, sur les emballages , une marque
proté gée par la loi , à condition que leur con-
tenu , au point de vue de la qualité , corres-
ponde aux prescriptions. Les abus dane l'ap-
position de cette marque sont • punis sévère-
ment. Le but visé est que la qualité des pro-
dnits exportés corresponde à la garantie don-
née. C'est la meilleu re réclame qu 'on puisse
l'aire.

Par l' amélioration de la qualité des pro-
duits étrangers et par l'organisation systé-
matique de la réclame dans de nombreux
pays, il resuite pour nos produits suisses une
forte concurrence aussi bien à l'intérieur qu 'à
l' extérieur du pays. Cette constatation ne peut
pas laisser indifférents ceux qui ont pour
tâche de maintenir notre agriculture et notre
viticulture prospères. On peut donc espérer
que le projet de création d'une centrale suisse
de propagande en faveur de l'écoulement des
produits agricoles et vi ticoles indigènes sera
soutenu par les organisations agricoles' exis-
tantes ainsi que par les producteurs eux-
mÔTTlPG.

Le banquet
A une heure de l'après-midi, une centaine

do délégués et d'invités prirent part au ban-
quet, qui eut lieu au restaurant des deux
gares-ét qui fut honoré de la présence -de
M. le conseiller fédéral Chuard , ancien pré;
sident ct membre d'honneur de la Fédération

Dans son discours, le nouveau président ,
M. le conseiller d'Etat Troillet , a relevé le
fait que la crise dont, souffre encore notre
agriculture est le résultat de la disproportion
qui existo entre le prix de. vente des produits
agricoles et le prix- que l'agriculteur doit
payer pour les denrées nécessaires ù son exploi-
tation. La situation difficile de notre viti-
culture , comme celle de la population dés mon-
tagnes, doit retenir l'attention des pouvoirs
publics, car la crise est profonde et menace
l'existence même de ces populations. M. Troil-
let a fart  des vœux pour le développement
toujours plus grand des associations agricoles
en terre romande.

M. le conseiller fédéral Chuard a tenu à
venir prendre .contact avec les agriculteurs
romands pour leur apporter la sympathie et
les encouragements de l'autorité fédérale,
comme aussi pour dire quelques anots des der-
nières décisions prises par le Conseil fédéral
dans la question du régime du blé, qui sont
grosses de conséquences pour l'avenir de notre
agriculture. Si, aujourd'hui encore, il est
comme hier d'avis que Ja meilleure solution
do la question du blé était celle du monopole,
il tient . cependant a déclarer que, en présence
du vote du peuple suisse, il y avait lieu de
sortir de la situation pénible et difficile dans
laquelle on sc trouvait afin dé ramener la
paix dans le pays et de faire œuvre positive
en faveur de l'agriculture. Il tient à décla-
rer que le Conseil fédéral unanime a décidé
ces JOUI* derniers :

1° de proposer le rejet de l'initiative, dont
le projet n'est pas réalisable et que personne
ne défend plus :

2° de soumettre aux Chambros un contre-
projet avec solution sans monopole moyen-
nant la coopération de la meunerie. Ce pro-
jet donne satisfaction a i'agriculture car il
prévoit l'achat de blé indi gène par la Confé-
dération et la continuation du payement de
la prime de mouture ;

3° de proposer la prolongation de la situa-
tion actuelle soit du monopole jusqu'à fin
juin 1929.

Le Conseil fédéral présentera ce projet de
loi aux Cliambres en même temps qu 'il de-
mandera la prolongation encore pour uno
année du régime actuel. Oh ne pourra dès lors
lui faire le reproche de ne pas mettre toute
sa. bonne volonté à résoudre cette épineuse
question.

•M. le conseiller fédéral Ohuard a demandé
aux agriculteurs romands d'oublier le passé
et d'appuyer dc leur vote compact la solution
proiposée par l'Autorité fédérale. Il a, levé
son verre aux progrès de l'agriculture de îa
Suisse romande.

On a entendu encore quelques paroles de
M. le colonel Jacky, qui a plaidé éloquem-
ment en faveur des populations alpestres aux-
quelles il voudrait qu 'on s'intéressât tout spé-
cialement par l'allocution de subsides, puis
M. Nater qui a déclaré que l'Union suisse
des paysans fera tout son possible pour sou-
tenir lo Conseil fédéral dans la question du
blé.

Belle et bonne journée pour nos intérêts
économiques les plus vitaux. B. C.

LA BIBLIOTHÈQUE NATIONALE

Le Conseil fédéral a pris connaissance du
résultat du concours pour la construction de la
Bibliothèque nationale et le Bureau tédéral de
'la propriété intellectuelle et celui dc statistique ,
à Berne.

Il a chargé MM. les architectes Oeschger ,
Kaufmann et Hostettler de l'élaboration du
projet définitif et de la préparation des devis.

Les" crédits nécessaire» seront elemandés aux
Cliambres* dans le courant de la présente
année.

1*8 référendum financier

Le comité cantonal du parti populaire con-
servateur saint -gallois, après avoir entendu un
exposé de M. Masder, chof du département des
finances, a décidé, à l'unanimité moins une
voix, do recommander au pouple le rejet de
l'initiative tendant à l'introduction du référen-
dum en (matière financière.

BIENFAISANCE

La collecte solcuroise pour les victimes dc?
inondations du canlon des Grisons , du Tessin
et du Lichtenstein a produit la somme dc
51,507 francs.

Une mauvaise journée électorale
à Znrich

Il y a eu hier dimanche, à Zurich , une im-
portante élection coniimuiale. Il s'agissait de
remplacer un radical dans la -municipalité. Les
radicaux présentaient iM. Thomann, rédacteur
de la Nouvelle Gazette de Zurich ; les socia-
listes, M. Baumann, professeiir d'école secon-
daire. .Quoique le candidat radical fût appuyé
par tous les partis contre le candidat soda-
liste, c'est celui-ci qui a été élu par 29,280 voix
contre 19,030.

La Municipalité est ainsi composée de quatro
socialistes, deux radicaux, deux démocrates et
un évangélique ou socialiste chrétien.

Cette désastreuse élection restera célèbre
dans les annales zurieoises. E y. a un mois,
dans une élection judiciaire, âes socialistes
avaient subi ime défaite; ' L'effectif de. leurs
voix dans la ville de Zurich n'avait pas dé-
passé 16,000. Hier, leur candidat a recueilli
près de 30,000 suffrages I II est évident que
les t reize mille recrues qui sont venues gros-
sir l'armée rouge ne sont pas toutes' socia-
listes'. Les Neue Znrçher A acliriclilcn, .le
journal catholiquo de Zurich, qui est plus. ù.
l'aise pour 'parler que la Nouvelle Gazette de
Zurich , dont M. Thomann était rédacteur, dit
que la candidature de Thomann s'est heurtée,
dans son propre parti et dans , le parti dé-
mocratique, cousin, du parti radical, ù uno
vive résistance et ' que les mécontents, dans
l'excès de leur dép it , au lieu de . bouder le
scrutin, sont allés voter pour le candidat , so-
cialiste. On a fait payer à M. Thomann, qui
a dans son ressort la politique cantonale ct
fédérale zuricoise, tous les péchés de son jour-
nal. Tous ceux qui, à un titre quelconque,
avaient quelque ressentiment contre la Neni-
velle Gazette de ' Zurich (et Dieu sait com-
bien un journal a de critiques .') ont pris
le rédacteur-candidat pour tête de Turc.

Ce qu'il y a de particulièrement intéres-
sant dans cette élection, c'est que les socia-
listes ont exploité à outrance contre M. Tho-
mann deux griefs d'ailleurs faux, mais qui
n'ont pas moins contribué ù le discréditer :
ils l'ont dénoncé comme un fruhc-maçon et
ont ajouté, pour impressionner la population
ouvrière catholique, que M. Thomann était
un sectaire, adversaire fielleux de la religion
catholique.

"En réalité, M. Thomann ne serait pas
franc-maçon ét à l'égard des catlioliques il
a montré plutôt de la bienveillance.

On n'est pas moins heureux de ' constater
que les titros de frOn.é-'miicofi ct ' de-'sectaire
sont une cause d impopularité à Zurich.

Toutefois, la vraie cause de l'échec de
M. Thomann est, comme nous venons de le
dire, qu'il a eu contre lui toutes le» petites
animosités qu 'un journal politique s'attire
inévi tablement et surtout, paraît-il, le - 'fait
que le parti radical' de la ville de Zurich ,
dont M. Thomann est président; a pris -ré-
cemment, dans une affaire qui intéressait lu
personnel communal,' une attitude hostile qui
lui a aliéné le monde des employés ét des ou-
vriers.

La douille élection Gouvernementale
liernoise¦ ¦ ' j : ¦ I ¦ - . r . . . .

Le comité central du parti bernois des pay-
sans , des artisans et des bourgeois , réuni sa-
medi , sous la présidence de M. Minger , prési-
dent du Conseil national , a examiné la de-
mande présentée aux partis bourgeois par le
parti socialiste du canton de Berne et dans la-
quelle lc parti socialiste revendique les deux
sièges actuellement vacants au Conseil d'Elat,
Le comilé cenlral considère qu 'il est de l'in-
térêt de l'Etat que le parti socialiste collabore
au gouverneinent dans le cadre de la constitu-
tion ; sous réserve de ratification par l'assem-
blée cantonale des délégués , il s'est déclaré , en
principe , disposé à laisser nu ' par t i ' socialiste 'les
deux sièges vacants au Conseil d'IStat. Le comité
central prendra une décision au sujet des can-
didatures quand le parti socialiste aura for-
mulé des propositions.

Le comité central du parti radical a égale-
ment pris position à l'égard de la demande des
socialistes. Il a été décidé de leur répondre que
le parti radical envisage la demande dti
parti socialiste comme anticonstitutionnelle
pnree qu 'elle entend introduire ïa représenta-
tion proportionnelle par des voies illégales.

Le comité a décidé de proposer ù l'assemblée
des délégués de laisser le soin au Jurii dé dési-
gner le successeur de M. Simonin , décédé. A.
l'unanimité , M. Mouttet , juge cantonal , a été
proclamé candidat. Pour le siège d» M. Lohner ,
1 Oberiand bernois a présenté la candidature
de M, AUenbach , avocat , juge à la cour inter-
nationale de justice du territoire de la Sarre ,
Toutes les autres parties du canton ont pré-
sente la candidature du Dr Rudolf , chancelier
d'Etat. Les représentants dc l'Oberland, dans
l'intérôt de l'unité du parli , ont renortcé' «Y la
candidature de M. AUenbach , de sorte que la
candidature de M. Rudolf , n 'étant pas contes-
tée, a été admise à l'unanimité .

AVIATION

Un raid interrompu
Le capitaine Wirth , parti vendredi matin de

Thoune à bord d'une avionnctlc de 20 IIP pour
tenter d'alteindre sans escale Casablanca , a, eii
raison du mauvais temps , élé contraint d'atter-
rir , vendredi , à 6 h. du soir , dans le vignoble
de Fronlignan , près de Celte. L'atterrissage s'est
1res bien effectué.

Le capitaine-aviateur Wirlh ne repartira
probablement que dans quelques jours, son
uvionnetle ayant subi quelques dégâts et devant
ainsi subir des réparations.



QUESTIONS UNIVERSITAIRES

L'Union nationale das associations géné-
rales d'étudiants de Suisse a décidé en novem-
bre dernier son affiliation à la Confédération
internationale des étudiants fondée en 1919 ,
à Strasbourg, et qui groupe actuellement
plus d'un million d'étudiants de tous les paye.

La création d'une Union des universitaires
a été commandée impérieusement par les
conditions intellectuelles ct surtout économi-
ques amenées par là guerre. Ce serait une
erreur de croire qu 'il s'agit là d'un sentiment
plus ou moins vague de solidarité et d'amitié
entre ceux qui étudient. Celte association ,
conune toute? celles qui sont utiles et partant
qui ont quelque chance de durer , correspond
à des" besoins nouveaux, k dos réalités sociales
et économiques nouvelles. Les problèmes dont
elle s'occupe essentiellement sont économiques :
si ceux-ci sont d'un ordre moins élevé, parce
qu'ils sont plus étroitement liés à la matière,
que les problèmes proprement intellectuels,
il n'est pas moins vrai que ces derniers sont
subordonnés aux premiers. Il faut un certain
degré de prospérité matérielle , une certaine sé-
curité, pour qu 'un pays puisse efficacement dé-
velopper et encourager la vie intellectuelle et
artistique.

On peut dire, en ce qui concerne les étu-
diants universitaire», que leurs conditions
économiques et matérielles sont devenues des
plua difficiles. Si les Etats ont élaboré une
formidable législation en faveur des ouvriers
pour leur assurer un certain bien-être, à
l'égard des étudiants ils n'ont pu en faire au-
tant

Défense sur le terrain économique ct maté-
riel, voilà mie des tâches importantes qui
^'imposent aux universitaires : telle 'est aussi
celle qui est a la base de l'Union nationale
des étudiants.

D autre part, de nouvelles conditions intel-
lectuelles ont rendu nécessaire un rappro-
chement entro les différentes université» ou
plutôt entre les étudiants des différentes
universités. Le besoin présent qui se fait fen-
tir d'étendre l'objet des études en dehors dts
frontières de son pays donno à ces études un
caractère universitaire, dans le sens étymolo-
gique du mot. Ceci tient a plusieurs causes.
Une des principales est la formidable accé-
lération du rythme social grâce aux progrès
do là technique scientifique, à leur répercus-
sion sur tout l'organisme humain, grâce aussi
aux relations des différents peuples, qui
rendent étoiunannment rapide la diffusion dos
idées, qui établit une solidarité dans lo bien
et dans le mal.

Ln résumé, deux ordres de faits, d'une grande
importance , ont aaitené la création d'une union
entre universitaires. D'une part , fait=: d'ordre
économique qui ont déterminé des conditions
matérielles nouvelles dans l'existence ; d'au-
tre part , faits d'ordre intellectuel qui ont
déterminé une universalité en quelquo sorte
nécessaire dans les études.

Quant a la structure, â l'organisation de
ces associations, elle donno des garanties suf-
fisantes do décentralisation, cola particuliè-
rement en Suisse. Chaque univensité, même
chaque groupe universitaire qui forme une
unité dc langue, se constitue en section auto-
nome quant aux organes et aux moyens
d'action dont ollo dispose. Ce caractère fédé-
raliste, si l'on pout dire, s'est fait sentir tout
particulièrement, à la dernière assemblée
annuelle do Saint-Gall où chaquo section gar-
dait uno autonomie et une liberté remarquables.
Signalons. quo YAcadémia de l'université de
Fribourg fait partie de l'Union nationale
depuis l'année dernière, où elle avait été reçue
à l'assemblée annuelle de Genève.

Pratiquement , quels sont les résultat.'obtenus par cette Union nationale des étu-
diants ? Ils sont importants et même ils dopas
sent les prévisions. L'activité s'étend sur plu-
sieurs domaines : nous ne citerons que les
principaux.

L'Office d'entr'aide universitaire a comm
tâche de venir en aide aux étudiants pauvres
aux étudiants qui vont étudier à l'étranger
eu construisant des Cité» universitaires com-
me cello de Paris. A cet égard , las résultat-
obtenus sont trèa appréciables : suivant lc
rapport du prolesseur Fuotcr , la sommo dt
78,000 fr. a déjà été recueillie par les profes-
seurs et les étudiants , en organisant des fê-
tes et des collectes dans le? grandes villes
Citons-également : l'institution d'une caissede prêts pour étudiants, l'organisation dea ">rairio 8 pour étudiants .
offr- Jievue universitaire suisse, l'organe
Déso • ¦prcn(i "n §7?̂  ' développement.
iprûno"
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Signalons enfin quo 1>Uni(m nationales occupe activement des colonks do vacanC0S]les voyages d études, des questions cinéma-tographiques ct des sparts.
Disons pour terminer q ue  ̂associationdes étudiants, universitaires mérite non seule-ment qu'on lm prête de l'attention et deintérêt, anais quon la soutienne efficacementdans ses efforts. Elle procure aux étudiantsune sécurité matérielle, et le large dé ploie-ment de lours facultés, les sepotlrt dans lamaladie et défend leurs intérêts en scellantleur union solide et durable. i P

NOUVELLES RELIGIEUSES
A l'index

Par un décret en date du 13 janvier , la
Congrégation du Saint-Office a mis à l'Index
les livres suivants :

1° La politique du Vatican. Sous la Terreur.
20 scptembre-15 novembre 1027, avec prélace
do iM. Léon Daudet et épilogue do iM. Charles
Maurras ; 2° Le ralliement et l'Action française ,
par M. Mermeix ; 3° Charles Maurras et le
nationalisme de l'Action française, par M. dc
Houx.

Contemporaines de Bernadette
A Nevers, vient d'avoir lieu une touchante

fête. Mgr l'Evêque présidait , ù la Maison-mère
des Sœurs de la Charité -de Nevers , à Saint?
Gildurd, la cérémonie des soixante ans de vie
religieuse de trois Sœurs de quatre-vingts ans ,
(jU i furent les contemporaines de la bienheu-
reuse Bernadette.

A. gric ul tur e
L'organisation de la vente du lait

au consommateur
Abstraction faite du traitement que doit

subir le lait (réfri gération , purification, etc.),
une cause impartante de renchérissement est
la façon dont s'opère ,en Suisse Jn vente de
co produit au consommateur. Il est des
fra is généraux qui tiennent à la nature même
de cette vente, tels que ceux qui ont rapport
au matériel , aux locaux , à la rémunération
du travail, aux portes de lait invendu ou de
lait devenu inutilisable, aux pertes prove-
venant du mesurage, aux pertes de créances
non recouvrées, etc. ; mais il est des ' frais
généraux qui tiennent à la façon dont s'opère
cette, vente en Suisse et qui pourraient être
évités si cette vente était organisée d'une fa-
çon plus rationnelle.

On assiste à un mouvement de décentra-
lisation des agglomérations urbaine?, qui ee
caractérise par une diminution dans la gran-
deur des familles, par une diminution dans
le nombre des familles habitant la même
maison (maisons familiales) et par la créa-
tion de cités-jaTdins à population clairsemée.
Cela donne à la rationalisa tion de la vente
au détail (non pius seullement de la vente du
lait) uno valeur toute actuelle. Le fait quo
plusieurs marchands desservent la même rue,
voire la même maison, constitue, au point de
vue de l'économio publique, un gaspillage de
force et de temps. C'est que la vente du lait
au consommateur so partage dans nos villes
suisses entre un nombre beaucoup trop élevé
de petites entreprises. La moyenne des quan-
tités de lait livrées par chaque marchand
ost sensiblement au-dessous du chiffre obtenu
actuellement déjà cn organisant rapprovision-
nement d'une façon tant soit peu rationnelle. La
Commission d'étude des prix, instituée par lc dé-
partement fédéral do l'économie publique , estime
que, si la vente était répartie par quartiers , si la
livraison se faisait dans la rue (à même le
char) au lieu do so faire dans la maison,
voire à l'étage, et si l'on installait peut-être
de petites remises à lait dans chaque quar-
tier , la quantité liivréo par homme et par
jour augmenterait de plus de 50 % et les
frais ee réduiraient de ce fait dans une pro-
portion sensible

Les difficultés proviennent du consommateur
qui, comme l'on sait, n'est guère enclin à faire
le sacrifice de ses habitudes, même si le prix
à payer se réduit dc quelques centimes. On
cn a fait l'expérience dans le commerce du
lait. D'autre part , ou ne saurait méconnaître
que la répartition do la vente par quartiers
impliquerait une entrave considérable pour
les consommateurs et les marchands et que,
chez ces derniers, il se produirait de cq fait
presquo inévitablement certaines inégalités.

Aussi, los tentatives de rationalisation fai-
tes j usqu 'ici n'ont pas abouti au résultat
escompté. La Commission d'étude des prix a
constaté , au contraire , que la vente du lait
au consommateur sc fait dans des conditions
toujours moins rationnelles. Continuellement
s'ouvrent do. nouveaux commerces de lait qui
ont, pour la plupart , un rendement insuffisant ,

LES SPORTS
Football

Voici les résultats des matches de football
disputés, hier dimanche , pour le chamip ionuat
suisse série A :

Winterthour a battu Chiasso par 4 buts à î' ;
Zurich a battu Brilhl ipar 5 buts à 3 ; Grass-
hoppers a battu Blue Stars par 8 buts à 2 ;
Nerdstern et Aarau ont fait match nul , 1 but
à 1 ; Old-Boys a battu Soleure par 5 buts à S ;
Grongos et Berno ont fait match nul, 2 buts
à 2 ; Young-Boys a battu Coneordia par 4 buts
à 0 ; Servette a battu Lausanne-Sports par
2 buts; à 1.
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Zurich, 16 janeier , midi.

Situation troublée ; pluie. &

FAITS DIVERS
ÉTRANGER

Le sort des aviateurs australiens
Toutes les recherches entreprises jusqu 'ici

sur mer et sur terre pour tenter de retrouver
les trois aviateurs australiens partis mardi der-
nier de l'Australie pour essayer d'atteindre
sans escale la Nouvelle-Zélande sont restées
sans succès.

Un employé indélicat
Depuis quelque temps, le direcleur d'nne

banque de Boulogne-sur-Mer avait des doutes
sur la probité de son chef de portefeuille , dont
les dépenses étaient hors de prop ortion avec sa
situation. C'est ainsi que ce dernier avait acheté
une maison de grande valeur et qu'il venait de
s'offrir, pour une somme de 70,000 francs, une
automobile de marque. A son insu , «m vérifia
ses livres et on put constater qu 'il avait com-
mis d'importants détournements. On eut bien-
tôt la certitude qu 'il s'était approprié plus d' un
million. Mis au courant de ce contrôle , le chef
du portefeuille prit la fuite dans son automo-
bile. On a retrouvé son automobile â Sangatte,
à quelques kilomètres de Boulogne-sur-Mer , au
pied de lu falaise. On croit qu 'il a voulu laisseï
supposer qu 'il s'était suicidé.

Tremblements dc terre
A Brawnley (Californie), deux séismos, d'une

durée de plusieurs secondes chacun , ont été
ressentis , vendredi , à 20 heures et à 20 h. 15.

Une secousse sismique s'est produite ilans la
nuit de vendredi à samedi, entre minuit quinze
et minuit vingt , dans la région de Liège (Bel-
gique).

Dans la nuit de vendredi à samedi, égale-
ment, vers 1 heure 20, unc secousse sismique
courte et violente a été ressentie Ci Aix-la-
Chapelle. (C'est au même moment qu 'à Liège.]

8U188E
Enseveli sous un éboulement

Un éboulement s'est produit , jeudi après
midi, dnns une sablière, à Coldrerio, près de
Mendrisio , ensevelissant l'ouvrier Tcodoro
Solca, Agé de 26 ans , qui travaillait seul dans la
carrière. Son père donna l'alarme. Plusieurs
ouvriers travaillèrent jusqu 'à 10 heures du soir ,
sans découvrir aulre chose que les instruments
dc travail. Ce n'est que vendredi matin que le
corps fut découvert.

Un audacieux voleur
Samedi soir , à Thoune , peu après sept heu-

res, un individu pénétra dans la succursale
Hiibeli ' de la Société de consommation, mena-
çant au moyen d'une arme à feu les deux de-
moiselles de magasin qui étaient en train de
fermer la boutique et de compter la recette de
la journée. Les deux jeunes filles s'enfuirent
et l'inconnu put ainsi s'emparer d'une somme
d'environ 455 francs. Le voleur, à son lour ,
prit la fuile et n'a pu être retrouvé jusq u'ici.

Voici le signalement de cet individu : âge,
trente ans, 175 à 180 cm., grand visage allongé ,
pâle , moustache foncée , regard perçant , habits
bleu foncé, chapeau de feutre rond, foncé,
foulard au cou.

Le public est instamment prié , dans le cas où
il aurait des communications à faire à ce sujet ,
de bien vouloir s'adresser au commandant de
la police cantonale , à Berne , téléphone Boll-
werk 1342, ou à la préfecture de Phoune.

Déraillement
Samedi malin , quelques wagons d'nn train de

marchandises venant de Ruppcrswil , ont dé-
raillé , par suite d'une rupture d'attelage , en
aval du pont dc la Suhr , près d'Aarau. Cinq
wagons ont été légèrement aplatis , mais les
marchandises qui s'y trouvaient n'ont pas élé
endommagées. Deux autres wagons se sont
dressés sur la voie , prenant ainsi contact avec
la ligne à haute tension. Un court-circuit s'en
est suivi qui n provoqué une interruption de
trafic d'une heure. 11 n'y a pas eu d'accident
de personnes, mais les dégflls sont importants.

-, +. 

€chos de partout
LA FOREUR ÛL0ZÉLIENNE

Antiglczélieua et glozéliens attendent la
lumière du procès en diffamation annoncé
par les Fradin et le docteur Morlet.

Les premiers sont convaincus que la ma-
jesté Me là ju.-itico amènera le jeune paysan
à. reconnaître, ou plutôt h proclamer son ha-
bileté sans précédent dans l'histoiro des faus-
ses antiquités de Glozel. Les seconds haus-
sent los épaules.

Vendredi, à l'Institut, deux académiciens
des Inscriptions et Belles Lettres ont eu lo
dia.lnrriio. .suivant. :

— Voyons f Si un jour . Emile Fradin avoue
qu'il est uu faussaire, que direz-vous ?

— II so gardera d'avouer ce qui n'est p'asti
— Supposons pourtant qu 'il avoue. ¦
—- C'est qu 'alors oh l'aura payé très cher

pour dire un mensonge
— Mais s'il fabrique devant vous des vases

dc la mort, s'il grave , en public dos rennes
sur des galets , s'il trace des caractères sur
des briques ?

— Non, non, rion de tout cela ne nous con-
vaincrait. Car cela ne prouverait pas encore
que les pièces actuellement cataloguées eussent
été faites par lui.

MOT DE LA FIN

Jeudi pusse, à la Chambre française, comme
on murmurait à certains passages du discours
de Marcel Cachin , celui-ci , furieux , s'écria en
frappant la t r ibune du poing :

— Vous aurez bran ratre, messieurs, rien ne
m'arrêtera.

— Vous vous vantes, lança une voix : avec
les centaines d'agents qui entourent le Palais-
Bourbon , nous • verrons hien si rien nc vous
arrêtera.

L'assemblée, amusée, s'esclaffa. Le rire
gagna l'orateur communiste lui-même, . . .

'ÏP% . ® 1̂

M. Coolidge à Cuba
Lu Havane , 16 jeinvier.

(Ilavas.) — Trois cent mille personnes
environ s'étaient raissemblées, hier dimanche ,
vers le port, dons lea rues avoisinnntes et
jusque sur le toit des maisons pour assister
à l'arrivée du président Coolidge. Lo navire
présidentiel salua d'une salve do 21 coups do
canon , auxquels répondirent les canons du
port. De nombreux bateaux qui se trouvaient
dans le port firent fonctionner leurs sirènes
dont le cri joint aux clameurs de la foule
provoqua un formidable vacarme, if. Ma-
chado, président dc la république cubaine, so
rendit à bord , en compagnie de plusieurs per-
sonnalités. Interrogé par des journalistes, il
déclara qu 'il n'appartenait pas à la conférence
panaméricaine de discuter la politique des
Etats-Unis en co qui concerne les principes de
la doctrine de Monroë.

Paris, 16 janvier.
(Ilavas.) — La plupart des journaux fran-

çais commentent 1 ouverture de la conférence
pan-américaine. Le Journal écrit : « En tou t
cas, les Etats-Uni* ont pris leurs précautions ,
lls ont composé leur délégation des membres
les plus qualifiée de la manièro forte. »

Lo Pciil Parisien écrit : « Les débats de-
meureront donc peut-être théoriques et .fie
termineront peut-être ou sur un ajourne-
ment ou eous une formule vague qui repré-
sentera d'une part les princi pes ét d'autre
part la puissance matérielle et financière dee
Etats-Unis.

Pertinax , dans VEch o de Peiris, rappelle
que les Etats-Unis ne font pas partie de la
Société des nations parce qu 'ils . ne veulent
pas que, dans l'assemblée ou le Conseil, les
représentants de tel président américain puis-
sent être placés sur la même ligne quo . leurs
propres représentants. » «.

L'Ere nouvelle dit que la conférence pan-
américaine va montrer une fois de plus la
contradiction- existant entre la politique dea
Etats-Unis du point de vue du .Nouveau
Monde et la politique des Etats-Unis du point
de vue de l'Europe. L'Œuvre écrit :
« M. Coolid ge s'est rendu ¦ à la Havane dans
L'assurance que aon auguste présence cn im-
poserait à l'assembléo. Si elle ne suffisait pas ,
entrerait en. ligne M. Wilbur , qui vient de
demander 43 nouveaux croiseurs au congrès, »

On pense que , sous une habile direction
la discussion de l'action du gouvernement dc
Washington , eu Amérique centrale, pourra
être évitée à la con férence.

Londres , 16 janvier.
(Ilavas.) — Au moment do l'ouverture

du congrès pan-américain à la Havane , dans
des circonstances particulièrement délicates
pour les ' Etats-Unis, lo Times souligne que
la présence de M". Coolidge et d' autres hautes
personnalités à ses côtés montre que celui-ci
veut saisir l'occasion [iour consolider sa posi-
tion vi-à-vis de ses ..Voisins du sud. Le Time-
rappelle tous les sujets de crainte que les
Etats-Unis '-ont -donnés à 1 Aimonquo latine,
notamment par leur action au Nicaragua , con-
tre les libéraux. Cependant, le journal estime
[jue l'heure est favorable aux Etats-Unis.

Londres , 16 janvier.
(Havas.) — D'après le correspondant de

la Westminster Gazette ' a. Washington, le suc-
cès de la conférence pan-américaine de ln
Havane pourrait avoir pour résultat d'amenci
le parti républicain à fixer son choix sui
Durg ht-Morrow qui est un ami de l'Améri-
pic latine, comme candidat pour les pro-
chaines élections présidentielles.

Dc son côté, la Westminster Gazette remar-
que, d'une part que l'Amérique latine montre
un attachement toujours croissant à la Société
des nations et que/ après l'intervention armée
des Etats-Unis dnns Ic9 affaires du Mexique
et de l'Amérique centrale , on attend dc
M. Coolidge quelque chose de plus que de
chaudes paroles. « Il est permis de dire
ajoute le journul , que les Etats-Unis doivent
maintenant se rendro compte qu 'il y a cer-
tains inconvénients évidents à se tenir en de-
hors de la Société des nations. »

Les zones franches
Lons-le-Seiulnier (Jura français) ,  16 janvier.

(Huvas .) — M. Victor Bérard a fait , hier
dimanche, uno conférence sur la question des
zones franches qui va prochainement être sou-
mise par les parties intéressées à la Cour dc
justice internationale de la Haye.

Lc sénateur du Jura , après avoir fait l'his-
torique du problème, a prétendu , en s'ap-
puaynt sur des textes, que les rois de France
des XVIl n,° et XVI TI",e siècles avaient, à
trois reprises entièrement amorti la dette dc
la France envers la . Suisse et que celle-ci
en toucha- une quatrième fois le montant en
1815: La Suisse ne saurait plus aujourd'hui
se prévaloir d'une . franchise éteinte depuis
longtemps. Ces actes authentiques découverts
dans de vieilles archives , faciliteront grande»
mont.la tâche des représentants , de la France
devant la cour de la Haye.

. (M.  Victor Bérard a répété devant ses au-
diteurs ses articles du Correspondant , que
nou? avons analysés. Mais ce n'est pas à cause
do la créance, éteinte ou non , que Genève a
ouo jadis sur lo roi de France, que les zones
ont été instituées. M. Bérard donne une im-
portance capitale à un argument qui n'a joué
aucun rôle dans les décisions du Congrès de
Vienne.)
La Franoe et le pétrole de Mossoul

Londres , 16 janvier.
(Havas.) .—- Le Morning Post estimo que

la ' déclaration de M. Briand annonçant la
signature prochaine d'nn accord entre la
France . l'Angleterre et ies Etats-Unis concer-
nant les pétroles fait .envisager la fin des
controverses qui durent depuis nombre d'an-
nées. Retraçant l'historique des c-bneessions
en Mésopotamie , ce journal fait observer que
c'est à partir de 1927 que les d iverse» com-
pagnies intéressées sc sont employées A

vider leurs différends. L'accord annoncé par
M. Briand réglera- la question très impor-
tante de la répartition des pétroles.

Un article de M. Stresemann
Londres, 10 janvier.

(Wol f f . )  —- M. Stresemann; ministre Jos
affaires étrangères d'Allemagne, publio, dans le
Sunday Chronicle, un article disant notamment
que personne en Allemagne no lutte pour Io
rétablissement de l'ancien régime, « dont ILS
erreurs et les faiblesses no sont isnorées de
porsonno ».

Congrès politique yougoslave
Bel grade . 16 janvier .

(Havas.) — Le congrès du parti démo-
crate a on lieu, hier dimanche, à Belgrade,
sous la présidence du chef du parti, M. Liouba
Davidovitch. Celui-ci a déchiré notamment :

« Ceux qui désirent un accord avec nous
doivent fiavoir que nous sommes inspirés de
l'idée de paix et de solidarité dans les Bal-
kans. Noms voulons une entente entre ies pou-
pies des Balkans, car elle ost ¦noecr saire non
seulement à .l'un ou l'autre de ces peup les,
mais aux -Balkans tout entiers, car c'est sou
Iement par la concorde que le-< lîalkans peu-
vent demeurer aux Balkaniques. Cet accord
doit être réalisé avec les ¦ Bulgares, mais non
pas avec le comité pro-macédonion. Je .mis
convaincu , a-t-i l ajouté , que cola est ie désir
des Bulgares' et une nécessité poiir eux. Si
les Balkans ne veulent pae accepter leurs frè-
res comme frères, il est à cra i ndre qu 'ils ne
soient obligés d'accepter des étrangers comme
maîtres.. » ¦ ¦ •

En terminant, M. Davidovitch s'est déclaré
partisan d'un gouvernement do concentration.

M. Marinkovitch, ministre des affaires
étrangères, a pris en»<ui$o la parole et déchiré
cpie la situation, -internationale européenne et
mondiale , présente-tous- les symptômes d'une
période transitoire . « C'est.pourquoi , a-t-il
dit, : tous les peuples de l'Europe sont préoc-
cupés non seulement do ,l'avenir lointain , mais
(îiicoixi de I nvenir immédiat. Le ministre n
ajouté : « Je crois en. l'avenir d'un ordro
de choses juridique basé sur les institutions
de la Société dos nations et je crois également
aussi en l'avenir de la Société des nation:.', et
nous ferons tout ce qui dépend de nous, ' dnns
la mesuro de nos forces, pour que cette grande
idée triomphe lorsque ?v ' .poseront des con-
flits susceptibles de provoquer des complica-
tions armées. Nous considérons cependant quo
cetto idée n'e-i pas encore entièrement réa-
lisée, mais nous sauvegarderons toutes les ga-
ranties que la Société des initions nous offro
pour la paix.

« En premier lieu , nous suivrons une colla-
boration étroite nvec nos amis et nos alliés qui
pensent comme nous ct désirent comme nous
le maintien de l'ordre de choses existant: Un
autre principe sur lequel repose notre politique
est celui-ci : Les Balkans aus peuples balka-
niques. Les peuples balkaniques doivent.se ren-
dre compte qu 'ils seront tous libres ou aucun
cl eux ne le sera.

Le miuislre a déclaré en terminant : * Ce-
pendant nous devons dire que nous défendrons
le principe « les Balkans aux peuples balkani-
ques » même si nous devions rester isolés. »
Manifestation royaliste en Grèce

Athènes; 16 janvier.
(Havas .) — Dix mille royalistes? qui

s'étaient massés aux abords de l'église Saint-
Constantin , voulurent défiler dans les' rues
princi pales de la ville , après ln messe célébrée
par le métropolite pour le repos de Filme du
roi Constantin. La police, ayant tenté Inutile-
ment do disperser les manifestants, fit appel
aux: pompiers qui dir ig èrent sur eux le jet
de leurs hydraiiits. Une groupe de .royalistes
réussirent à s'emparer de plusieurs pompes,
qu 'ils mirent hors d'usage. Au cours do la ipé-
lée. des manifestants renversèrent lo préfet de
polico (Jt le traîneront par les oreillos^ Finale-
ment, les royalistes, trempés jusqu 'aux os, so
dispersèrent en criant : « A bus la républiq-io !
A bas les assassins ! Vive le roi Georges ! »

FRIBOURG
Un deuil chez les Dominicains

Noua apprenons avec unc douloureuse sur-
prise la mort du B. T. Jordan de Langen-
Wendels, do 'Kordro des "Frères Prôciieurs,
maître en théologie, ancien professeur h
l'université ; de Fribourg, ^actuellement pro-
fesseur à l'université do Nimè^ho (Hollande),
qui a puccombé hier matin dimanche a '.iue
pneumonie,- à l'ago de -60 ans.

lie It. T. de ' Langen-Wendels était Hol-
landais ; mais on l'eût cru Français, d' i-près
la pureté et l'élégance de son langage. IL a
occupé pondant vingt à lis avec une grande
distinction la chaire clo morale .spéculative, il
l'Université. Le B. P. de Langen-Wendol:' s'oc-
cupait avee prédilection dos questions sôîiàWs.
Son cœur généreux était plein dc -sollicitude
pour les faibles et l<^s petits. Lo R. Père do
Langen-Wondcb jouissait à Fribourg de la
sympathie générale. La nouvello de sa mort
aura chez nous un douloureux écho.

Changes à vne de la Bourse de Genève
Le Itj janvier, midi

Achat Vente
Paris (100 franci) . . .  20 31 \ 20 51
Londres (1 livre »t.) . . 25 29 25 3:1
Allemagne (100 marcs or) 123 56 128 76
Italie (100 lires) . . . .  27 35 27 55
Autriche (100 schillings) 72 90 73 40
Prague (100 couronnes) . 15 28 15 48
New-York (1 dollar) . . 5 17 5 21
Bruxelles (100beigss:toofr.lwi fo) 72 17 72 57
Madrid (100 pesetas) . . 88 90 89 40
Amsterdam (100 florins) 209 10 209 60

Budapest (100 pengft) , , 9 0  50 91 —



FRIBOURG
KéeroIogVc

X)ii nous écrit dç Bulle :
Bimanche matiu, à l'heure des offices, la

cloche de l'agoniu annonçait à la popa 'a-
tcoti de Bulle le décès «uèit de M. Arnold
Ih®biolies, négociant, qui venait de succom-
ber dans urne clinique de Berne, où il s'était
rendu la veille en vue d'y subir une opération
à bi gorge. On ignorait qu 'il fût -malade ; on
l'avait encorjj vu ,jeudis anatin ; a iSOii -magasiû .
Lo défunt accomplis-sait sa Sf)"10 année.

M. DesbioMes avait repris de-son . père un
commerce de ' fer qu'il développa et-rendit
•pwspèm: C'était, un ."conupergiint avisée, aux
relations d';uffaircs correctes ot agréables.

Eu politique, Jf. Desbiolles m rattachait à
ruile gauche du parti radical et en était un
de.s chefs lus plus militants et les p lus, imflu-.'nts,
sans jamais «'exposer au premier rang. U
agissait surtout datis les coulisses du parti ct
était passé maître: daus l'art de tirer le» fl
celles.

.11. Desbiolles ifaisait partie, depuis de Ion
gués année*, du Conseil général de Bulle, de
la Commission scolaire et du Conseil de dires-
tion de la Société électrique. Dans tous e*
conseils, il exerçait ¦ une influence prépondé-
rante. Il n'aeeepta jamais de candidature au
Conseil communal.

• • »
On annonce d'Kstavayer-Je-Lac la mort dt

M. Jules Duconnmun, conservateur du rentre
foncier, décédé samedi soir , à l'fige de 49 ans
seulement.

.M. Jules Ducommun avait été élèvo du
Collège de l'Abbaye de Soint-ilaurico, puis il
vint étudier le droit à Fribourg et so rendit
ensuite aux universités de Munich et de Ber-
lin. 11 était licencié en droit. Le 21 jan-
vier 1919, tl fut nommé conservateur du regis-
tre foncier il Estavayér-fé-Lac, fonctions qu 'il
a occupées jusqu'A son décès.

Assemblée boargeolsiale <»« Frtbonrg
Les bourgeois de la v ille de Fribourg ont

tenu hier matin dimanche, à 10 h., leur
assemble» ordinaire, dans 3a grande ^aUe de
la maison judiciaire. Ils pnt d'abord approuvé
les budget» des administration'? bourgeokiulee
pour 1928. Celui de l'Orphelinat prévoit
88,815 fr. de recettes et 88,515 fr. de de-
1K'ii-ie.% d'où nn boni de 330 fr. Fonds pies :
Bewltes, 96,773 fr. Dépenses, 95,554 fr; ..Boni
819 fr. Hécie des <;oproiwiéti'«-boiirffeoisiales :
lleoettcw, 74,015 f-r. Boni, 7775 fr. La Chaim
bre des jimivres aura besoin d' un subside de
20,500 Cr. que lui vcuvenala commune politique
par suite du chômage persistant. La:Chambre
des .Si-ltdlarques disposera d'un revenu de
44 ,000 fr. qui sera, employé à payer lee
subsides d'usage, ù servir le traitement du
caissier, à amortir les créances irrécouvrables
qui .-ont très pou nombreuses, enfin à. être
en partie eapitalisé.

L'assenvblée a ensuite . - adonis comme nou-
veau Imurgeois M. Etienne Clirod-Maeliereli et
M. Auguste ,Oirod,v.eJief- -4u- «ecvrce -des» fi-
nances de la villo de Fribourg.

Les traetanda portaient eu dernier lieu des
aménagements au. Selixenberg et, il la Vi-
gnettax. Pour parer à la erise du chômage,
la commune de Fribourg a décidé ta cons-
truction do deux routes, l'uno à la -Vignettaz
rel imit la route do Eonnont à celle de Bulle,
l'autre «U So\i(Bh)wg, ' desservant 'les terrains
situés près clo la tour et t'ur une partie du
plateau.

lycs terraiiiis avoisiaiaotta seraient: par la
môme occasion «ménagé» en vue des eon.**-
tr notions future. Mftw mne partie des , ter-
rai ns envisagtk lappartieut à. la l'égie des co-
propriété.: ! lKmrgeoi#iah?B. L'assemblée de«
bon rgeoûs a <fèa : lars déei<ié de céder. & la eom-
nnine lew terrai ns nécessaires, soit, à la .Vi*
guettai;, - 3500 mètres carrés ,, gratuitement
pou r la route , et 5 mines (18 ,000 mèt res car-
rés) pour ^#\>ÉMÉéMaî m dc l 

fran
1

le mètre (3600 fr. la pane). Au Schcenberg,

cuiUeton d&Ja LIHJ'J .T i

Ll GARRIGUE MUTÉE
par Jenu de BARASÇ

Le mendiant-fantôme s'en . allait, portant
toit jours , b-a besace ,gqn,flét\

Selon»Je sentier' qu 'il ,' suivait, il marchait
îroi t sur Venterée des (souterrains.

'Li navre fit. un crochet,, s'enfonça;profonde-
ment dans l'épaisseur 'des taBlâs, et força l'ab
lure...

Un quart  cl'heure pliw ta rd, tout en nage, il
parvint à la clairière jd'U gros rocher par l'ex-
trémité opposée... . • _,. ., .,

f ! se laissa glisser le long du haut bloc de
pierre , selon un passage en eheip'ni'ie ,q,u'il
eonmii «ait bien , et pénétra dane le bouter-
rain...

Démasquant fl peine la lueur de sa. lanterne
sourde, il gagna en peu d'instants le point le
plus dangereux do l'aven. .. ,

Là, le chemin, bordé d'un côté pat La paroi
rocheuse et côtoyant, de l'autre un précip ice,
n'avait pas deux mètres de . largeur... . -, :

Linavre 'chercha un creux de la roche dans

Sa lanterné s'éteignit..,-L'obscurité devint
absolue.

Aucun bruit jte troublait .,le silence sépul-
cral de ces profondeurs scmtejr îpè f . .. /

Linavre, arc-bouté contre la muraille de
rocher, prêt à bondir, n'entendit que lc batte-
ment de son propre creur, plus rapddc à me-
sure que j'instant suprême approchait,

où le terrain est plus accidenté , et conséquem-
ment de joindre valeur, 15,000 mùlres.car-
résiau.prix do-50^estimas le mèbre (dSOQ f?.
la pose).

l ue  exposUion de télé phonie:  sons 111
& I ribourjï

On nous écrit :
Du 12 au 19 février prochains s'ouvrira à

la salle de la Grenette , à Fribourg, une grande
exposition de téléphonie sans fil.'

Cettn nouvelle activité de la section dc Fr^
heurg du lladio-olub suisse est appelée à avoir
un retentissement considérable. Elle est placée
.-ous, la présidence d'houneûr de M. le conseiller
d'Etat Perrier , et bile réunira iui grand nombiie
<Je maisons suisses et étrangères dont les stands
mettront sous.'des yeux des visjtotirs - los. der-
niers progrès réalisé;" en radiophonie. En plus
de l'intérêt suscité par lee appareils d'émis-
sion, de réception , do pièces détachées et dé
littérature de téléphonie .'«ns fij, : un pro-
gramme littéraire et ' musical complétera cette
exi>csition.

Les stations de Beï_qo et dc Lausanne y
prêteront leur concours . précieux et diffusè-
rent le. progra nune littéraire et musical.

Coïncidant avec rassemblée générale du
Radio-club suisse, l'exposition dc télép honi e
«uis.-fil de Fribourg verra accourir dans nos
murs un grand' nombre de sans-filistes de
route la. Suisse, Noua espérons bien vivement
nue cette exposition aura le grand succès
ipi 'cllc mérite et nous en donnerons prochai-
nement le .-programme détaillé.

Hy G-i.

limite dn 10 janvier
l̂ aUsnnne (680) : 20 h. 30, concert «ym-

phonique TetronsmiB depuis le grand théâtre
de Lausanne.

Iierne (411) : 20 h., concert symphonique
du casino de Berne.

Londres (3G1), Daventry (1604) : 20 h. 45 ,
concert de musique militaire.

Langonberg (468 m.) : 18 h., musique de
cliambre ; 20 h. 15, concert d'orchestre avec
œuvres de Grieg, Hulvorsen, R. Straus?, Bizet.

Vienne (517) : 20 h., Cetvalleria Rusticana,
de Mascagni, et Djdmilèh , de Bizet.

Agression
Vendredi soir, au pont de Grandfey, une

jeune f iMe  habitant près de- Guin et travail-
la ut ù la fabrique de chocolat Villars, à
Fribourg, a été assaillie par un individu ,
alors qu 'elle rentaiiit avec sa paye. Le ma-
landrin- ->'<wupara de .l'argent de Ha jeune fille
et disparut. Une enquête a été ouverte.

Football
Hier diananahe, au stade de la Mottaz, Cen-

tral I a battu Sylva-Sports I, du Loole, par
5 buts à 4. Co match a été trôs intéressant ,
grave h la. qualité du jeu pratiqué par le» li-
gnes d'avants des deux équipes en présenie.
Central II a battu Avenches par 3 buts à 0
(«forfait).

•Jiieliemoait I a battu Peseux J, /par 5 buts
à 1 ;.Morat I a.battu JUchomont II par 8 buts
à l ;  Fribourg III a battu Sporting I, par
5 buts à 0.

A Bienue, Bienne l a .  battu Fribourg- I par
8 buts à 1. Fribourg I comptait quelques rem-
plaçants.

-A- propos d'annonces

Les communiqués qu© nous inséroni
gratuitement doivent être aocompa-
gnés d'une annonce s'ils ont pour
objet dei spectacles payants et «'lia
ne sont pas exclusivement consacré»
k soutenu? une œuvre de charité.

Nous n'insérerons, dans le corps du
journal, aucune ligne en faveur d'en-
treprises qui feront paraître un pro-
gramme fé»*?é 0»; H»Jiv,Kflt qui con-
tiendraient des annonces payantes.

Soudain , il lui sembla percevoir un pue sur
le gravier sonore;..

Soua la haute voûte, ee, bruit s'amplifiait
et se prol(?ngeai,t e n ét'lioM à-travers le? grot-
tes; ¦;;;¦ • Àf

Il était évident que l'honini'e qui approchait
ftiusi no ' s'attendait fc auÇune surprise.

Bientôt le sopteHraiiijs'éclaira faiblement...
L'inconnu échu rait , tranquillement sa marche
de /a lanterne éleetnique...

Linavre n 'osai't avancer la tôte si peu que
ce fût  .pour reeonnsûta-e l'homme qui venait.

An contraire, il .feeujait. le„.pJjJiS possible.
1:1 eût voulu s'enfoncer dans la muraille ro-
AteiiSe..,, ..., .. . .

. Scjn cceur l>c>ndif->;)ij t dans, su poitrine,
Il airrivait enfin, , 1e moment rêvé depuis

un long mois .d'épouvante).et de cauchemars !
La lu mière se fit. phis vive. Le bruit-de p/ifl

devint d'istiuet. et. tont • prc«;he.

Tous S«_î muscles se ..tendirent dans , un
effoçt de toute .-oai énargie.

En&n , i'fi'nqcNinu,arriva clfivapt .̂ uL.^ .. . •¦-
C'était le uuuidiîjnt brun , aux cheveux hir-

sutes !... v r . ..„
L'homme qui avai t arraché M. de Ranclos à

l'accident si ,-bien .préparé pour lui ! Qui se-
mait sur su route dos .billet s. a nonv mes contre
Lipavjre J...

La vabk ^qqi ji ,ui"hvit..: « Asssi.*sio : L»; pon-
daut.lea.nuit^ d'orage, sur le toit du Chalet
basque .¦!-,,. ., .,. , <v-«**,¦rrtÀ^cîontèmA. quj ,1'àyai* rdèv-isash 4^hs #*
m^xes-, souterraine ! -

Le voleur du parchemin ! Le cambrioleur
fantastique qui signait ses expéditions du
nom de Fiana.ransoafcra l

CHRONIQUE MUSICALE

Concert de la musique de Landwehr
Il y avait hier ditmanohe au Théâtre Livic

la feule des grands jours pour assister ait «ou-
cert tfaditionnel d'hiver do notre musique ùo
Landwehr . Ixnigtcvmps avant l'heure fixée, la
salle éUiit oecujiée jusqu'à la dernière place.

Nos 'iniisiieiens ont eu le ;grand - mérite de
Hiittaquer dans la première partie du pro-
gramme à clés ;couvres > orchestrales qui exigent
n» travail de préparation long et difficile. Li
m;igistrale ouverture d'Egmont s'accommode
assez bien d une traiiRCription pour harmonie.
EHe y gagne ¦ aucune eh puiesance. Nou«' n fen
dînons Ipent-ôtre ,pas aut^int de la Symphonie
inachevée de Schubert, dont la facture délrcate
et réléiuent sentimental' feraient plutôt Faiffàirè
des cordes. La Meirche solennelle tet le Cortège
eiu printemps de Doret sonnaient mieux pour
les cuivres.. Leur brillant fit sur l'assistance
Je- même effet; d'enthousiasme qu'aux foules
accourues '\'fyù 'jxisssé à Vevey. Mais le publia
kttendiiut 'iiiiipatLc'injiieiit 'lesr solistes de la-Fête
des vignerons et lorsque le ipetit iMeinrad Bro-
dard apparut sur'la scène, tenant en laisse ses
deux «hè-vres, ce ifut un tonnerre d'aeekiiia-
tious. Le Citant du Chevrier, déjà célèbre, don-
née par la voix charmante et naïve de l'en-
fant, ' fit impression et si l'intonation de la
« youtze » ne fut peut être p a s  d'une justesse
irréprochable au début, du moins fut-elle par-
faite à la fin.

ILienthousiusino de la salle redoubla pour ic
Ikrnz des vaches chanté par M; Robert Col-
liard , de Châtel-Saint-Denis avec accompagne-
ment de-la 'musique et des cloches. Le -soliste
fut bissé.

La musique de Landwehr est eu constant pro-
grès, au- '.point do vue soit de l'ensemble,
«oit de la pureté des timbres, soit surtout de la
justesse. B: faut en féliciter son directeur,
M. GaLmard. '

Troisième concert d'abonnement
Les counaiseeurs se méfient en général des

enfants prodiges, dont on a tendance à surfaire
le talent et qui , la plupart du temps* ne tien-
nent pas leuns promesses. Mais-che?"M. Clau-
dio ArraU j . il, y a plue que de l'enfant pro-
di ge ; il y a du génie. Ce tout jeune pianiste
(M. Arraq n'a que 24 ans) est parvenu à
intéresser au plus haut point l'auditoire habi-
tuel des concerts d'abonnement deux heuret-
dura nt avec un programme qu 'un coup d'ix-il
Superficiol aurait pu faire taxer _ peut-être
d' indi geste. La première partie de ce pro-
gramme 'était consacrée à .  Bach. Mais les
rouvres de Bach sont d'une telle richesse
mélodique, 'harmonique et rythmique qu 'elles
ne peuvent pae ennuyer lorsqu'elles .sont bien
interprétées. Et Mi Arrau est un admirable
interprète de Baoh. Sa technique brille par
une netteté et une .précision qu 'on ne- saurait
rôver plu6 complètes pour l'exécution des
œuvres du,grand maître. Ces qualités se dou-
blent d'un relief du jeu qui fait ressortir
toute la beauté de la musique polyphonique.
L'artiste sait doser à merveille le dypamisme
changeant de chaque voi>-. Sous . les doigts
magiques de M. Claudio Arrau, il devient
aisé de saisir la ipen*vée do Bach, qui s'ex-
prime dans >dos thèmes iucetnparableflnent ri-
ches et qui so déroule dane le cadre- rigide
de la fugue , «ous la forme du Bujet , de la
rêi>on»e, du contre-sujet ou de multiples épi-
sodes ; le pianiste a donné à chacim de ces
aie ments une importance savamment graduée.

Ceci s'applique surtout: aux préludes et
fugues du Clavecin, bien tempéré, dont M. Ar-
rau nous a donné trois échantillons -carac-
téristiques. Dans la partita du début, qui a
la foi-mo/d'une suite un ipeu développée, le
style de Bach so prête davantage à la vir-
tuosité.

On a dit que M. Claudio Arrau «e.spécia-
lisait dans l'œuvre dc Bach- et de Lipt. Com-
ment peut-on interpréter avec un égal bon-
heur le grand préclassique et le romanthjue
presque décadent ? M. Arrau a en comme
maître, an Chili , «a patrie , le professeur
l'aoli , et plus tard , en Allemagne, où il a
fftitr .çarriérp,..;!̂ ,paître ' jiïartin;jÉrqua,. do
l'&oie berlinoise, mais nous croyons eine son

L'être prodigieux qui semblait tout connaî-
tre du pa.-6é de Ljnuv.re et s'acharnait à le
Suivre pour contrecarrer ses volontés !

Un vingbième de seconde suffit au nii_eéra-
blo ' poùr Teconnaitre son ennemi.

Il se détentit comme un ressort... -
> Absolument^ surpris par celte, pemssée su-
bite et vialente^coiijnio.celle ,d'une |-alap_;uite,
le. mendiant brun feaSeu.la : dans t'abinie. -

Un oh ! -de. •surprise étouffé, un grand cri ,
pui9> le bruit sourd_ d?un corps qu^ s'éçrasuit,
un olapotement d'eau dans 1̂  profondeurs,
et ce fut ' tout...

Le silence éternal du gouffre.^régnait de
nouveau» • ¦

Linav ro découvrit sa lanterne...
II. était d!une lividité .cadavérkiiie...
Il .s'essuya le fnm* ejui ruifselait.de sueur...
.Tainais il n'avait ai affaire à un adversaire

,'iu.s.si mysterieus^tnent redoutable.
Au moment même où il se jetait sur lui

pour le précip iter dans l'abîme *saus fond,
une folle terreur avait.gluoé nm cosur...

Ce 'personnage piv/digiou x n'allait-il pas
s'cîvanouir «OUA non geste, comme- une fois
déjà il avait sem blé le faire près du pont de
la Vidou-rle-V

N'était-il pas le spectre d'un mort revenu de
l'aiirdebi pour «e .-venger ?.,

Ma intenant , ¦ Linavre . souf flait... _ ,
La lourde chute de l'inconnu; son cii de

désespoir, ' le bruit de l'eau invisible refer-
mée sur #cfli- .i3>.rr.s dans tics .-ombres -.profon
deurs iiu,-;pr&ipieo étaient des réalités ma
tériellc*. '

Il no s'agissait donc pas d'un revenant de
l'autre monde. , __..

principal .maure a encore été Bach. M. Arrau
a poussé à tel point le ' culte de Bach qu'à
l'ûge de 20 ans il possédait par cœur lei
48 préludes et fugues du Clavecin bien tem-
péré ! Et nous avons ainsi une preuve de pius
que Bach est capable de former un pianiste
complet.

La clarté et le relief de eon jeu , que
M. Arrau doit à Bach , il les a transportés
dans la Sotuite en si mineur de Liszt, où oes qua-
lités ont fait merveille. ;M. Arrau y a ajouté la
fougue et ^enthousiasme de la jeunesee et
cette amvre, d une beauté sombre , qui nécessite
de' l'endurance, puisqu 'elle eo jouo pendant
25 minutes sans 'interruption, s'est déroulée
comme un rêve Tapide.

M. Claudio Arrau a voulu encore faire une
place tt la musique moderne. Il a choisi unc
œuvre orig inale d'Igor Strawinsfcy : Petrou-
chkii. L'auteur s'est insp iré de la poésie qui
BO dégage d' une fête populaire : animation
de la foule, montreur d'ours, joueur de flûte
ritournelle dos orgues foraines. Tout concourt
à donner l'impression d'une gaieté exubé-
rante Dans cotte dernière œuvre, M. Arrau
a fait montre d'une virtuosité étourdissante.

Le nombreux public .accouru à la Grenette
a fait une longue ovatiota au brillant artiste
et s'est -retiré enchanté. H. H.'

SOCIÉTÉS DE FRIBOURG

Chosur mixte de Saint-mcolas. — Ce soir
lundi , 16 janvier , à 8 h. X, répétition au local
Demain, anardi, à, 9 h. 45, office d'anniversain
pour M"10 d'Amman.

Cercle paroissial ele Samt-Pierre . — Ce
soir lundi , 16 janvier , à 8 h. y2 précises,
séance apologétique ipour la section des jeu-
nes gens. Causerie de M. le directeur.

Société fribourgeoise eles of f iciers . — De-
main soir mardi, 17 janvier , à 8 h. y2, con-
férence au café des Grand'places, salle du
cerele Saint-Pierre, Ier étage, Opérations de
guerre dans les montagnes du Cameroun et
élu Maroc (avec projections) , par M. le lieu-
tenant-colonel t\}rrand'i , à Paris, secrétaire
général du journal La France militaire, grand
blessé de guerre.

Sociélé eles artilleurs fribourgeois . — De-
main soir mardi , 17 janvier, à 8 th. 30, au
café des Grand'places, conférence par M. le
lieutenant-colonel Ferrandi sur les opérations
de guerre dan* les montagnes du Cameroun
et du Maroc. . , . , .

Union limbrolog ique fribourgeoise.
Réunion habituelle , ce soir lundi, à 8 li
iu nouveau local, rue Saint-Pierre, 14.

Marché de Fribourg

Prix du marebe , du samedi 14 janvier :
Œufs , la pièce , 25 cent. Pommes de terre, les

5 lit., 60-70 cent. Choux, la pièce, 20-50 cent.
Choux-fleurs, la pièce, 50 c.-l fr . 20. Carottes ,
la portion, 20 cent. Poireau , la botte , 20 cent.
Epinards , la portion , 2.0 cent. Chicorée, la lêle.
10-30. cent. Oignons, le pacpiet, 20-30 cent.
Rayes, le paquet, 20 cenl. Salsifis (scorsonères),
la botto , 50 ceut. Choucroute , l'assiette , 25-
30 cent. Carottes rouges , l'assielle, 20 cent. Ru-
tabaga , la p ièce, 10-20 cenl. Choux cle Bruxelles,
les 2 lit., iiQ cent. Cresson, l'assielle, -20 cent.
Pommes, les 5 lit., 70 c.-l fr. 20. Poires (div.
sortes), les 5 lit ., 80 c.-l fr. 10. Citrons , la p.,
10 cent. Oranges, la pièce , 10-15 cent. Manda-
rines, la pièce, tO-Iâ cent. Noix, le lit , 50 cent.
Châtaignes , le kilo, 60-80 cent. Beurre de cui-
sine, le demi-kilo , 2 fr. 50. Beurre de table, le
demi-kilo , 2 fr . 80-3 fr . Fromage d'Enim., le
demi kilo , 1 fr. 70-1 fr. 90. Gruyère , le demi-
kilo , 1 fr. 50-1 fr..80. Fromage maigre, le demi-
kilo, 70 90 cent . Viande île bœuf , le ilomi-kilo ,
1 fr. 30-2 fr. Porc frais , le demi-kilo , 1 fr. 70-
2 fr. 20. Porc fumé , lc demi-kilo, 2 fr .-2 fr . 30.
Lard , le demi-kilo, 1 fr. 60-2 fr. 20. Veau ,
le demi-kilo, 1 fr. 30-2 fr . 20. Mouton , le demi-
kilo, 1 fr. 70-2 fr. 20. Poulet , la pièce , 2 fr. 50-
IV fr. Lapin, la pièce, 3 fr. 50-7 fr. Cabri , le
-temi-kilo, l fr. 30. Grenouilles (le quurteronj,
2 lr. 

iicr-r-"'v-,;
Le secrétaire de la rédaction : ̂ rmend Spicher.

C'était bien un être de chah- et d'os ! Un
vivant réel et .non une ombre !

Linavre reprit peu à peu la régularité de
sa respiration...

Son cœur cessa de. battre la. chamade.
:> -— AilcwiSi- Linavre ! .niuimur-a-t-il, le mau-
vais sort qui semblait conjuré contre toi est
englouti à jamais dans le mystère insonda-
ble de cette grotte !... Ta route est libre, main-
tenant,.- .

Et il reprit le visage souriant qui lui étail
omifuinï«r.

Tandis qu 'il . revenait, leptcpient vers le
Chalet basque,,une.ombre*de r-fcgrefc atténuait
cependant : sa joie : le parchemin epxi conte-
nait le secret des (trésors d'Anglines, ce, do-
cument précieux si longtemps , convoité et
qu 'il ne s'était procuré :qu 'au; prix Je tant
d'efforts et do , ein.mes, .ayai'i disparu dans ie
gouff re  avec le mendiant fantôme.

Il fallait renoncer désormais à poursuivre
la découverte des fabuleuses richesses. Elles
dormiraient ù jamais inviolées, dans lés en-
tra il les de la terre '!;

Une autre question tourmentait encore Li-
navre, quoiqu 'il fît  pour en rejeter la lanci-
nante obsession ; e'étai t l'incognito irr i tant
de l'homme qu'il venait dc jeter dans -l' abîme
soulcrraiHi.

Qui était-if ?
Linavre l'avait tué sans savoir son nom,

sans avoir vu sou visage 1
• Mais le misérable n'était pas homme à gé-

mir longtemps eur une perte-irrémédiable,
ni à se tracasser inutilement pour un pro-
blème désormais insoluble. Son esprit lucide
et- pratic|He JiP tarda pas à envisager en toute

intestins sans douleurs ni
coliques et de saveur 1res

. agréublc.
E X I G E Z

le Saint traversé de la
signature PRODEL.

Se vend dans loutes les
pharmacies et drogueries,

Le saehel : 0.30
Le grand [luçon ¦ 2.S0

Agents généraux :

i&ii 8. Mm\

Les trouMes digestifs rraK
tête, congestions, palpitations du cœur, disparais-
sent par l'emploi régulier des PiinlcH SnlnaeN
«In pnurtuacieii Rieli. !..:_ •; . , .;. ;„ Prix de la boite
Pr. tt.— danR les pharmacies.

" ¦ TT — "

( LE THERMOGèNE
combat

I TOUX , RHUMATISMES , GRIPPES,
ï POINTS Ufl G0TÉ, LUMBAGOS , etc.¦¦¦¦• ¦' Prix réglementé:: Pr. t.25 la bolto:

Dcpotiiairc» encrauz pour la Su «te :
B naiiiissercenis R. BARBERQT . s.n. - GenfiuB

séienité la magnifique situation qui s'offrait
encore à fui.

Les trésors hypothétique* d'Anglines per-
due, restaient ceux beaucoup plus considéra-
bles, eang doute, et d'une réalité certaine,
ceux-là, de l'opulent César de ,Ranclos.:. - '

Octavie les lui porterait bientôt dans sa
corbeille , de mariage..

Quelques jours d'attention encore, et l'on
serait délivré cle l'ennuyeuse « affaire d'Om-
bost » . -r c'ost ainsi que, dons sa pensée, Li-
navre quaMhïit l'assassinat de Trep.

Alors, ou pourrait voguer i\ pleines , voiles
vers de nouvelles rives bénies, en compagnie
île la riehifsime héritière du Puv-SommièrcR.
Ranclos et autres lieux.

Cette perspective acheva de chasser de son
esprit le» importuns souvenirs de cet après-
midi  tragique, et: ce fut  de fort bon appétit
qu 'il fit honneur au dîner pré paré par Anna
'i'arjOuh't .r : '- .' . WJ > r r r , . F ..i.H,<i»i?v«

(A suivre.)'"

N O U V E A U T É

Les plus belles légendes
du Jura

Prix : 5 francs suisses

EN VENTE AUX LIBRAIRIES SAINT-PAUL
FRIBOURG

130, Pince St-Nicolas, et Avennp de Pérolles

w^^www 'iitlUVOBBQ



Madame veuve Jules Ducommun, ù Esta-
vayer ; Mme Vincent Liardet, à Estavayer ;
M . Charles Liardet , à Genève.; MM. Vincent el
Henri Liardet , à Estavayer ; Mme ct M. Léon
Duc et leurs enfants , Jean , André et Armand ,
à Fribourg ; Mme veuve François Braillard;
son fils Paul et sa petile-fille Juliette , à lisla-
vayer et Fribourg ; Mme veuve Sally-Braillard ,
à Fribourg, ainsi que les familles parentes et
alliées, font part de la perle douloureuse qu 'ils
viennent d'éprouver en la personne de

Monsieur Jules DUCOMM UN
contrôleur des hypothèques

¦ • • ¦ « ¦  . ¦
¦ ¦

leur cher époux , frère , beau-fils , bcau-frèi
oncle et parent , pieusement décédé, après une 'g Ie regret de faire part ;\ ses membres du
pénible maladie , le 14 janvier 1928, dans sa -lécès de
49mo année , muni des secours de la religion.

L'office d'enterrement aura lieu mardi
1" janvier , à 8 heures du matin , à Estavayer
le-Lac.

La « Sarinia », société ucudéuiique

a la douleur de faire part du décès de

Monsieur Jules DUCOMMUN
conservateur du registre foncier

ancien président

L'enterrement aura lieu demain , mardi
17 janvier , ù 8 heures, à Eslavayer-lé-Lac

L'ancienne Sarinia
a le regret de faire part du décès de son dévoué
membre

Monsieur Jules DUCOMMUN
conservateur du registre foncier

décédé à Eslavayer-lc-Lac, le 14 janvier , dans
sa 49rao année.

L'office d'enterrement aura Heu mardi ,
17 janvier, à 8 heures, à Estavayer.

LE COMITÉ.

Le Cercle catholique de Fribourg
o le profond regret de faire part à ses membres
du décôs de

Monsieur Jules DUCOMMUN
conservateur du registre foncier

' membre passif

décédé à Estavayer-le-Lac, le 14 janvier.
L'enterrement aura lieu le mardi 17 janvier ,

« 8 beures, à Estavaver.

__¦_,—mmranrrf-innn

t
L'ASSOCIATION

des lonctionnulres et employés de l'Etat
a le pénible devoir de faire part à ses membres
du décès de leur cher collègue

Monsieur Jules DUCOMMUN
conservateur du registre foncier

L'enterrement aura lieu à Estavayer-le-Lac,
mardi , 17 janvior , à 8 heures.

—m~——^—=———rrvm"rn'vr"'~^—'~m--rrvËWKTSTimtMV

t
L'Association cantonale des Etudiants suisses
a le regret de faire part à ses membres du
décès de tg&i

Monsieur Jules DUCOMMUN
contrôleur des hypothèques

soa flàèle membre honoraire

L'cnterremont aura lieu mardi , à 8 beures, à
Estavayer-le-Lac.
¦_TM__—nn—Tiriwi__ii—i__ii _¦ ¦ _¦¦¦« i ¦¦¦¦¦¦m
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t
La Sociélé dc chant dc la ville de Fribourg

a le grand regret de faire part 'du décès de

Monsieur Jules DUCOMMUN
membre vétéran actif

cl prie les membres d'assister îi son enterre-
ment , qui aura lieu mardi, 17 janvier , à S h.,
à Eslavaj'er-le-Lac.

^~"-~*~1THT»Mlll|llMM-MIHIMlnl ---IT'"'
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La Musique « La Concordiu », Fribourg
a le regret de faire , part à ses membres du
décès de

Monsieur Jules DUCOMMUN
membre passif

^'enterrement aura lieu à Estavaver-lc-Lac,
le mar <h 17 janvi er, îi 8 heures.

Le Chœur mixte ne Snlut-Nleolas
a lc pénible devoir de faire part du décès de

Monsieur Juies DUCOMMUN
membre passif

L'enterrement aura Ueu ^welï, 17 "janvier,
a 8 heures, u hslavnyer-le-Lac.
iii_iiiiiiiiiniii i i ii_mi_nii 'nntiiriiiiiwii«f .¦!, .

Société suisse des voyageurs de commerce
Section dc Fiibourg

le regret de faire part du décès de

Monsieur Jules DUCOMMUN
leur cher membre aetif

L'enterrement aura lieu mardi 17 janvier , a
8 heures, ii Estavaver-le-Lac.

Lu Société de cliaul de la ville d'Estavayer

Monsieur Jules DUCOMMUN
son dévoué membre actif

et les prie d'assister à l'enterrement qui aura
lieu à Estavayer-le-Lac, mardi 17 janvier , à
S heures du malin.

Madame Catherine Schouwey et famille, a
Corpataux ; M. et Mme Dominique Schouwey
et famille, à Fribourg ; M . et Mme Louis
Schouwey et famille , à Chésalles ; M. et Mme
Pierre Gallçy, à Ependes ; Mlle Catherine
Schouwey, à Estavayer-le-Gibloux ; M. Domi-
nique Sallin, à Corpataux ; M. Louis Schouwey,
ïn Moulin-Neuf ; la famille Sallin , à Corpataux ,
ainsi que les familles parentes et nU'iées, font
part de ia per-lc douloureuse qu 'ils viennent
d'éprouver en la personne dc

Monsieur Jacques SCHOUWEY
leur cher époux , père , beau-père, oeau frère
oncle el parent , survenue le 14 jan vier , à
20 heures 50, à l'hOpital de Riaz , dans sa
74111e année.

L'enterrement aura lieu à Corpataux , le
mardi 17 janvier , à 9 heures Vi.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part.

Madame Cécile Crausaz-Rey et ses entants ,
Suzanne , Marie , Thérèse et Yvonne, i'i Billens ;
M. et Mme Pierre Crausaz , à Villarsiviriaux ,
et leur famille ; M. et Mme Anselme Rey, à
Aumont , et leur famille , ainsi que les nom-
breuses familles parentes et alliées , l'ont part
dc la perte douloureuse qu 'ils viennent d'éprou-
ver en la personne de leur cher époux , père ,
fils , beau-fils , frère , beau-frère et parent

Monsieur Trançois ERM38AZ
luitier

pieusement décédé , à Billens , le 15 janvier
muni de tous les secours de la religion , a l'âg!
de 34 ans.

L'enterrement aura lieu mercredi , 18 jan
vier, à 9 beures Vi du matin, à Villarsiviriaux

Un office de Requiem sera célébré à Billens
jeudi , 19 janvier , à 8 heures '4.

Cet avis lient lieu de lettre de faire Part,

La Société de laiterie de VuIslernens-cn-Ogoz

a le regret de faire part du décès île

Monsieur Joseph VILLET
membre fondateur ct secrétaire

L'enterrement a eu lieu ce matin.

Monsieur Alexis Bochud , ses enfants el petils-
enfants , ainsi que les familles parentes et
alliées , font part de la perle douloureuse qu 'ils
viennent d'éprouver en la personne dc

Madame Alexis BOCHUD
née Perroud

leur chère et bien-aimée épouse, mère, grand' -
mère, sœur, belle-sœur , tante, grand'lante et
parente , décédéc , après une courte maladie , a
l'Age de 56 ans , munie des sacrements de
l'Eglise.

L'office d'enterrement sera célébré à l'église
du Collège , mercredi 18 janvier , à 8 heures H

Départ du domicile mortuaire : rue Saint-
Pierre , 10, à 8 heures Vt.
: ("et nvis tient lien de letire dc faire part.

L'office d'anniversaire pour le repos de
l'âme de

Madame Alfred d'AMMAN
née de Weck

nura lieu le mardi 17 janvier, à 9 heures 45,
à l'église de Saint-Nicolas.

naaaeamiiflK-ft-^^

TRANSPORTS PUWÈBRES
ifc MURBTH'S. ft.

FREBOURG
DaronBlla - Couronnes - Automobilea funéraires
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Madame Elise Desbiolles et ses enfanls ,

Annie , Yvonne , Louis, Jean et Elisabeth , a
Bulle ;

Madame et Monsieur Al phonse Crolli el leurs
enfants ;

Madame et Monsieur Alf red  Luthy et leur
enfant ;

Monsieur et Madame Eugène Crotti ct leurs
enfants ;

Monsieur et Madame Alfred Crolti el leurs
enfants ;

Mademoiselle Andréa Crotti,
ainsi que les familles alliées , onl la douleur

de faire part du décès cle

Monsieur Arnold DESBIOLLES
leur cher époux , père, frère , beau-frère, oncle ,
cousin et parent , survenu subitement , à Berne,
le 15 janvier.

L'enterrement aura lieu à Bulle , le mercredi
18 janvier , à 10 heures.

Cet avis tient lieu de faire-part.

EramftnEgaagffiflmĝ ^

AUX BUSTIERS
Pendant le banquet de la confrérie de Saint-

Sébaslien, à Marly, hier dimanche, i/u par-
dessus tout neuf , ceinlré , pour une personne de
haute stature, a élé enlevé , par mégarde ou par
malveillance. La personne qui s'en .-st appro-
priée , est priée,de le rapporter, sous peine,dç
poursuites judiciaires , à M™ 0 Robert , Neuve-
ville, 75, Fribourg. . ,

5 fr. 60 le kg.
FROMAGE exlra, qualité d'exportation

3 fr. 80 Je kg.

ASSOCIATION DES DÉTAILLANTS
Beurre & fromage

VILLE DE FRIBOURG 002

fljâ SOUTANE f
feg^w»*»j PRODUIT UNIQUE et

• :'.;V dans tous les bons

.---...acT ¦min

Â vendre d'occasion
et ù l'état neuf , plusieurs balances ayant Hyvi
au contrôle des poids et mesures, soit :: balan-
ces : force 1500 kg., plusieurs balances à lait
syst. Scholl , balances centésimales, balances
Béranger . Poids cn léton el en fonte.

S'adresser h E. SCHWAB, serrurier, Criblet,
FRIBOURG. 582

36P- F A B R I Q U E  DE LA PLACE "»£
DEMANDE

SWKVJEfLLANTE -IVATK -LIKK'- *
capable et énergique, connaissant les deux
langues. 525

Offres écriles , avec copies de cerlificals,
indication de salaire, photo si possible,
sous chiffres P 10173 F, à Publicitas,
Fribourg.

de 23,000 litres de vins

de Lavaux 1027

La Municipalité de Payerne exposera en
vente, par enchères publiques, le samedi 4 fé-
vrier 1928, dès 2 heures après midi, ù la Pinte
communale « La Vente », ù Payerne, aux con-
ditions habituelles, les vins de 1927, de ses do-
maines dc Lavaux, vins qui sont encavés à
Payerue, savoir :

Environ 23,000 lit. vins blancs, en 11 vases,
vins qui seront détaillés par vases entiers et par
quantités de 500 à 1000 litres.

Des bordereaux indiquant le détail des vases
et des.conditions dc mise, seront adressés aux
personnes ejui en feront la demande.

La dégustation de ces vins esl fixée au ven-
dredi 3 février 1928, de 3 h. ù 5 h. du soir , cl
le jour de la mise, de 10 h. à midi, n la Cave
du Château. :,'»8

Il sera remis à chaque amateur , contre la Fi-
nance dc un franc, une carie de dégustation el
un verre nux armoiries de Payerne.

Payerne, le 3 janvier 1028.
Greffe municipal.

D1 MORARD
BULLE

MT" nbseiit
Jusqu 'au 22 janvier

A louei
menue de Péronés, 0
pour toul dc suite, d 'ux
grands magasins de '.IJ et
110 nr, dont l'un avec
sous-sol de SO vu3, pou-
vant être réunis en un
seul magasin.

Finition après enli .nk
avec le locataire. 571

S'adresser : Bureau «lt
location Pylhon - Page.
Fribourg.

ï ï A1TOBA LOIIÊii
pour le 25 j uillot 1928,
appartement «le 5 pièces ,
et dépendances , ensoleillé, j

S'adresser : Rue Saint- ,
Pierre. 14, au 1er. «04 '

dans villa , aux proches
environs de Fribourg, op-
pârtement de 4 belles
pièces ensoleillées , ' avec
cuisine, buanderie el ac-
cessoires. 327

Adr. offres sous chif-
fres P 100(18 F, h Publi-
cllus, FRIBOURG.

Descentes
de lit

G R A N D  C H O I X

Halles aux meuble:

E. SUTER
FUI BOURG

Grandes liâmes, 16ù

Télép hone 1.22

Â LOUEE
dans le village dc Guin,

un

appartement
de 5 chambres, cuisine ,
galetas, cave et part & la
buanderie.

S'adresser à M. Joseph
Vonlanthcn, tonttscur ,

Guin. 509

1 LOUEE
2 appartements de 2 cham-
bies et cuisine, palelns.

S'adr. à M. Lehiminn,
rue d'Or, 90, Fribourg.

In Chaziina
B iillo

Jeudi ltt janviar , dès
13 heures, devant le cha-
let , seront offerts aux
o n c h è r e s  publi ques :
1 commode Louis XV,
riche , sculptée, '£ pelltcs
c o m m o d e  s miniatures
Louis XV, 1 pupitre h
musique emp ire, elc , elc.

L'exposant -: 58(5
Henri PERROUD.

Bonnes saucisses pu-
bœuf,1 l ias trop salées , il
1 fr. 80 le kg., franco pnt
poste depuis 3 kg. Mar-
chandise garantie saine
él propre a lu consomma-
tion , f' .'l¦ Boucherie - eliurculorie
STOIIKY, ù Vevey.

jar- VÉLOS
& MOTOS -TUC
les meilleurs

les moins chers.
chez 43(1

Elchcnbcrger Frèies
— FRIBOURG — |

B O U  L A N G E  R-
P A T I S S I E f l

On demande, pour le
[or avril, jeune homme,
ori el honnête, désirant
ipprendre le métier chez
uilron consciencieux, lion
ruileinciit assuré .

S'adres. : Boulangerie-
ifitlsserlc Alb. Hauss-
uann, Seyou, S0, Ncu-
ihfitcl , ' 518

S^ôtre clientèle
m n'a rien à débourser
'AM pour les f>0,000 échantillons d'essai de pfde

j dentifrice ODOL renommée que nous
allons distribuer.

SSjW l'n tube-échantillon suffira puur nel-
fts'l lover gratuitement \on dents pendant
| environ une semaine. Doue, profitez

pjg Immédiatement de notre offre exception-
i belle et faites-nous parvenir votre adresse.

|2S Vous serez étonné de constater les ellets
[ rafraîchissants et délicieux produits dans w

633 votre bouche pnr la pfite dentifrice Odol, w
SIS éprouvée déjà depuis plusieurs dizaines R

j d'années cl tpii, aussitôt après son usage, g$
g® donnera à vos t'ents une couleur Ivoirine , B
K|| La pfltc dentifrice Odol désinfecte les g
«S dents et la cavité buccale en empêchant H
lis la contagion cl lu putréfaction. Flle for- H
$;M tific les gencives et les membranes mil- ff

i

queuses.
Vous trouvez la pâle dentifrice Odol

dans toutes les pharmacies , droguerie* cl
! dnns fous lp> lions salons de coiffure.

Envoyez-nous votre carte postale dès
aujourd'hui, afin que vous snyez égale-
ment parmi ceux qui bénéficieront d'un
tube gratuit , car le.s 50,000 échantillons

.d 'essai seront rapidement épuisés.
Eu outre, une brochure explicative , très

-. '. '.Ur t r . i i . ' . i i . l  lieu i,. -.' id :  ... ¦. «ntna A dniluer
$w à la beauté , est ajoutée gratuitement à
>f& chaque envol. 7!8

Odol-Compagnic, S. A., Goldach.

Ok GOODYEAR
Avv74|l ,e P0eu 1°! domine

fj  

... Pneus pour autos & poids lourds
J .  Transformations de tous systèmes

Demandez nos prix et devis
10 dimensions en magasin

Stock principal
Stucky trères, av. du Midi. Tél. 800

^s F B I B  O U BG

Pour obtenir le bon résultat désiré
E X I G E Z  le seul v é r i t a b l e

Extrait  du meilleur goudron de Pin de
Norvège. Remède naturel  par excellence pr

le traitement des catarrhes, rhumes récents
ou anciens, bronchites, affections des voies
respiratoires en général. b\)7

50 ANS DE SUCCES EN SUISSE
Dans toutes les pharmacies ou chez le

préparateur, Pharmacie BURNAND, LAU-
SANNE. — Prix : 2 fr. 25 le flacnn.

laisoD WEISSENBACH
FRIBCURC

En JANVIER
I ir**^""*̂ !!̂ "1* i' """'̂ ŵB^ r̂i

tapai |
Demandez notre catalogue

Giraud clioix:

d'arlires fruitiers
—:— TIGES ET NAINS — :—

Variété recommandée

par la pomologie suisse romande
Tous plants pour haies, thuyas, charmilles, etc.

Arbustes et conifères — Rosiers
JOSEPH T I S S O T  — Pépinière de Belfaux

Vente d'immeuMes
Pour cause de dépari , on offre ù vendre, à

Fribourg (Yignettaz), un immeuble compre-
nant maison d'bubitation avec jardin. Très
belle silualion. 292 j

Pour tous renseignements, s'adresse* à
M8 Robert DOUSSE, notaire, à BULLE.

I Bonne famille à Porto (Portugal) demande

parlant bien le français et l'anglais. 49?.
Pour tous renseignements, s'adresser au

Dr Oscar ZOLLINGER, KUssnacht (Zurich).

A VENDRE
jolie propriété, aveo , <Ji:.ux
poses liM'iain , bàlimelil
leinis à neuf , graii 'l el
beau verger, lia liée à vo-
lonté. 67-1

S'adresser i\ Publicitas,
Fribourg, sous chiffres
P 40073 F.

1 jeune truie, deuxième
nichée , portante pour lc
fin du mois, i .liez Si,
Kollc. ferme de Pérolles

À AcrA ÀÀ
A V E N  D R E

«fe 21 poses environ, ' avec
une boucherie si on. -.n
désire. Belle situation.

S'adresser au notaire
Einery, Friliourg, iïQ

A V K N D I t l".
I M M E U B L E

de bon rapport , dans rue
princi pale , ù proximité <l< -
la gare, comprenant p lu-
sieurs logements et un
magasin, 425

Ecrire sous chiffres
P 40048 F, ù Publicllus,
Fribourg.

A vendre
automobile 2 places, bon
étal , 1800 fr. S6Ï

S'adresser sous chiffres
P 10180 F, 5 Publicilas ,
FBIBOURG.

k VENDRE
o porcs gras

S'adr. ik LS Vonl.inlhen ,
Mont-Planeau, p. hôpital
Daler , Fribourg. 557

MAISON
A VENDRE

au quartier d'Alt , com-
prenant 5 appartements,
avec confort ; jardin.

S'adresser nu notaire
Auderset, à Fribourg. 4(55

Maisons avec magasin
rues principales, avec ap-
port , de 4 ch „ confort
moderne. EPICERIE de
camp., 3 logements , jardin .
Entrée à convenir. 581

S'adresser : Bureau des
locutions Python-Page.

M E N A G E
dans la quarantaine, sans
enfants, robuste et cons-
ciencieux , demaude em-
ploi quelconque
C O N C I E R G E

ou G A R D I E N
si possible , connaissant
très bien le chauffage
central et tous les travaux
de jardin. Références à
disposition, -174

S'adresser : Poste res-
tante N° 10350, Lavlguy-
sur-Aubonne (Vaud). :

On demande uu

Charretier
DE CAMPAGNE

S'adressor IIOUB chiffres
P 10148 F, à Publicitas ,
Fribourg. 482

DEMANDE DE PLACE
Jeune homme assez

bien au courant des lri|-
vaux agricoles demande
place comme vacher , dons
grande exploitation agri-
cole ou autre occupation ,
pour apprendre la langue
française. Indication dc
salaire désirée. Lnlréo
tout <îe suite ou à -vo-
lonté. 563

S'adresser h Félix Gyost,
Cordast (Ct. Fribourg).

Entrepreneur
construirait à forfait pour
le 25 juillet, villas élég. el
confortables , de 45 à
.70,000 fr., . de tt à 10 p.,
avec jardin. Belle situa-
tion ensoleillée. Facilités
de payement. 383

S'adr. smis P 10008 F,
à Publicitas, Frlbourg.

__
On demande un jeune

domestique
de campagne , sachant
Iraire. Entrée le l« r fév.

S'adreiser sous chîffrcs
P 40065 F, il PubllcHas,
Fribourg. 511

A remettre
au plus loi, un Joli appar-
tement , très ensoleillé , de
3 grandes chambres _el
cui >i ne. .r>â'J

S'adresser, l'apiés-midi :
Stadtberg, 48, uu l"
élmiC.

Société possédant ter-
rains très bien situés ,
aux environs immédiats
de la ville, construit

soignées , à un et deux
appartements. . , C o û t
30,000 fr. 527

S'adresser à Publleltas,
Fribourg, sous chiffres
P 10170 P.



Très bonne famille in-
dustrielle belge demande
pour jeune fille dc l5ans

s u i s s e  de préférence,
25-35 . aus , très capable ,
i n s t r u c t i o n  ocadémi-
ijue, connaissance pMfaiUé
langues française el alle-
mande , anglais «lustré , cn
bonne sauté , aimant lc
spûrt. Rétribution sui-
vant les capacités. Entrée
mars-avril. 460

Offres détaillées avec
photographie , curric.ulum
vifae. confession, elc, à
M"1» Hcngortner - Ploln ,
Slelnenrlng, 51, BALE.

Jeune fille
est demandée

pour le service du café el
.itder au ménage.

Offres avec pbolo el
cert if icats sous P 81 Ii, ù
Publicitas. BuUe. 50C

*m>mvm>m
On demande une

I a, ' ' * *

mm bub s rc
munie,  de références.

S'adresser à Publicilas,
Fribourg, sous P 10112 F.

y m *m *mtm
ON D E M A N D 1

[mur un hûlel, une

leune fille
sachant cuire. Vie du fa-
mille. Bons ((âges. Entrée
à convenir. 399

S'adresser à Publleltas,
Bulle, sous P «0 li.

Famille, à la campagne ,
prendrait un 508

enfant en pension
Bons soins assurés.

S'adresser sous chiffres
P 10074 F, à Publleltas,
Friliourg.

Macliuies à écrire
Occasion-Location
Uchange - Réparât

A. MUGGLI
E! machines à écrire I
i FREBOURQ

Rne de Lausanne , 75.' 1

On demande û placer
un jeune homme de
IG ans , ayant bonne édu-
cation scolaire el possé-
dant quelques canna Usan-
tes , du français , comme

volontaire
dans un très bon magasin
de denrées alimentaires.
Vie île famille désirée.

Adresse . Jb. Hadrl-
triunii , comm. .le froma-
ges, Lucerne. 583

Fabrique suisse d'un
produit  de grande con-
sommation el "le vente
faci le  demande, polir le
canton de Fribourg, per-
sonne active, comme

REPRÉSENTANT-
DÉPOSITAIRE

Situation d avenir pr jeune
voyageur. bM

Faire o f f r e s  sous
P 73 N, a Publleitus,
Fribourg.

Maison de vins du Va-
lais demande

Faire offres loul dc
suite sous P 149 S, Publi-
cllus, SION. 59'J

Jc. demande un

bon berger
pour soigner 11 betes.

S'adres. : Jules Turlan ,
Satigny, Genève. 619

On demaade un bon

vacher
de 20 h 25 ans el connais-
sant les t ravaux de la
campagne. Entrée loul -de
suile.  510

S'adresser à Progin Al-
phonse, pintlor , Courtion.

ii ¦» MHI IIIH—MamiiiiiriiiiTMiii
REPRÉSENTANTS sé-

rieux sont demaudéa par
importante  f a b r i q u e
[l'huiles pour venle aux
particuliers , hûtels , res-
lauranls, elc. Commis-
sions -avantageuses. 400

Ecrire à MM. Jeun Ber-
geron flls & C°, Salon dc
Provence (France).

IO , Pérolles , IO MT t FRIBOURG - Ĵj IO , Pérolles , IO

Vente à des prix dont le bon marché constituera pour notre clientèle une
I incomparable occasion de faire ses provisions

Savon de Marseille 72 "/. m% Ofe Flanelle colon pour lingerie f u  $%tfg
les 3 morceaux \wMaa \W *\\%w j e m^ lre %Bf U<&\JJ

uJf&SL ¦ _ • , , , , ... /Ri 4  ̂tf* Flanelle rolnn broché, superbes dessins en ^M o k WCoton non couleur , 1res ÊTm «26% ff ^*rm
l'écheveau 

' ¦ TLTà . lJ'tir '' '  . rayul-e» , quali té lourde le mètre . ¦¦ 
^"w

\'Àr i " " 
j f e  tc«J!«& Toile écrue. d o u b l e  chaîné* grande largeur fi ' ÉQkfPîi I

gg Coton perlé non fil de fer f fg  & 9ÎW\ \— \t ¦ a mr *m W$m

" 
j— -' j f .  | Toile blanchie, très ' solide , largeur 80 cm. »H di n̂lMouchoir* de ménage, 19 cm. £¦ fi&Hff I le mèlre %0 m m r + J

lo mouchoir WBTr w i „ —__ 
ï : !

Toile- nii-fil écrue, pour draps de lit j j k  £*¦§
Bretelles Hercules, hommes 

g dâfi 
, très lourde, 180 cm ., le mètre 

mW m m L 9  \0.

1res fortes ¦ " *r*gr ¦ "ST 4Bt jv \V' ' .:'

 ̂
Oxford pour chemises, non molletonné, Énû QMQ#%

f ,  . - . ¦¦ , ; , , , -;,- . . doub. fil , dessin ray é, très,fort , le m. \ 0 U a % W * \ \ \ V

,vi 's lotinis " Molleton rose, double face , pour (anges j fi (£%&% (À-

Tissus coton pour pantalons , 130 cm. VJ $%&\ ¦ —
dessin gris sombre le mèlre fias a w1

*̂  Drap dc III , molleton rose, Jn QO
¦ ~~ ~ 

j^ — ~ZZ grandeur 150 X 210 "V B S^W
Tabliers à Irous, pour dames »fl %w^% — '¦—¦ «̂  gr f î

—

li long. 115 et 120 cm. ^
,g

** grandeur 17,0 X 210 . 5 - 5 0

Bazin blanc pour enfourrages mjk **&&£ Bas noirs, tricot très solide (?%&%
largeur 150 cm., le mèlre (fâa B fias <»' jj la paire ¦ • "̂̂  **̂

Nous mettons encore à la disposition de notre clientèle quelques lots
d'un bon marché incroyable

H UN LOT ^UNTE_ÎO^~ S
I TISSUS pour babils du dimanche, laine el C Qf| ' PANTALONS bleus salopettes, très lourds ^J Â_ %̂colon , double largeur le mèlre ^"^^ 'a paire Oo*Hrw

m ~~~^wâT^ïiÔT̂ " -cj ŝ r ïiflO 8̂  " §§
CHEVIOTTE, violet sombre , pour robes, I f Z C  . \ RIDEAUX BLANCS, guipure t\ Af \

H larg. 90 cm. le tnètre "VV le mèlre V ¦***_#

IXKr JLaO'Oi? r TJJM IE-BOT
TABLIERS DE CUISINE, à carreaux I I B  INDIENNE pour enfourrages, belles fleurs , I QC

le mètre ' • '** largeur 150 cm., belle qualité le m. - ¦ * Ow

j | TXÏ!  ̂ LOT TXM" ÏD.OTP" H
CHEMISES, flanelle coton , pour bommes, f \  OJS CHEMISES MECANICIENS, à cols, très bon *% Qft

long. 100 cm. In chemise m m m é C %f  «teint , long. 100 cm. la chemise Cr»2rV ;

Tora^r ^OT? "ITM X-OT H
j CHEMISES, flanelle coton , à carreaux, pour O "]C I CHEMISES en flanelle colon broché, belle 

 ̂
"7C

hommes la chemise 0» # w  qualité , superbes dessins, pour hommes •v%f m m  *J 
¦

f 
Envois contre £̂ m n t  P^PQ, IIMlgCïHSWG©, ÏRIBOUftO M

H ¥EHDKE
dans la Broyé, un bon domaine de la .conte-
nance d'environ 30 poses de terrain cultivable
et 4 poses Yt de forêt en partie exploitable.
Deux bâtiments d'exploitation avec deux loge-
ments, grande fosse à purin avec déversoir ,
eau de source.

Sur désir, marque de, foin et paille. ( 50
Entrée en jouissance : fin février 1928 ou

date à convenir.
Pour visiter , s'adresser à Mm* veave Louis

Muuroux, ft Grangcs-de-Vcshi, et pour traiter
à M. G. Chuard, greffier, à Nuvilly.

&atocn§diurdi1pourtapipe
s^

~\~~ '̂ âW% H aif L̂

Si le premier puquet de SAMBO ne vous con-
vient pas, achetez-en quaud même un iccoiid.
N 'oubliez pas que votre pipe a gardé l'arôme
du tabac précédent. Le second paquet vous tera
apprécier les nombreux avantages de SAMBO I

50 gr. ne coûtent que 35 cenl.
Muuufuctures de tabac réunies, S. A.,', Solenre. i

A vendre un piano, en
bon état , pour le , prix de
600 fr. ' 150

S'adresser à la Hue du
Temple, 11, tor élage ou
rez-de-ehuussée.

Echange
Ou désire placi r tj aiyi

village salubre , latlioli-
que , jeune liomme de
18 ans, fils d'agricullopr,
cliez très bon .agricul teur
de la Suisse roinaudé, in
échange, aux mêmes con-
ditions, avec iin jeune
homme pouvant aider i'i
lous les travaux de In
campagne. B o n  traite-
ment familial exigé el
assuré. t>40

S'adresser à Wyss-Grc-
Icner, Ob-Wyl, près Cliam
Zoug). ,

^WBtiVSf WS^^

wmemxsmm

nar PERDU -*c
mercredi soir , sur la
route de Villars , un
portefeuille noir, en
soie, initiales H. Z.

\Lc rapporter , conti*
bonne récompense, ii
ln Police locale, Fri-
bourg. 618

On. uemaude
à acheter

ù Beauregard ou Miséri-
corde, maison dMialiltu-
tlon de 2 ou .3 logements
de 3 à 1 chambres, ainsi
qu 'un local pouvant sc
transformer de préférence
en atelier. 42C

Adres. offres sous clijf-
fres P 10117 F, a Publl-
ICUHS, Frlbouriî.

vTOT.rffifflnroT-rTimim^
BOIS de SOCQUES, en noyer & plime I

:-: PRIX TRES AVANTAGEUX :-:
Cordonniers revendeurs, prix .vpéciuux

Grande Cordonnerie J. KURTH, Fribourg |
Ruc dc Lausanne, 51 — Ruc de Lausanne, '£ n

Affaire
intéressante

esl offerte a concess-.on-
nairc ou représeniant
possédant clientèle dans
le canton de Fribourp, pr
le placement d'un produit
intéressant f e s  geragirtèfi,
automobilistes el proprié-
taires de camions.

Faire offres avec réfé-
rences, sous c h i f f r e s
O. F. G0173 Ù, à OrcII
Fiissli - Annonces, Lau-
sanne. 3S.I

Jews mm
demandent pour avril ap-
port, de 3 ou 4 pièces,
confort moderne, sc/ei),
Gambaeh ou proximité.

S'adresser : Hureaii «les
locations Python - Page.

Arbres fruitiers
de !¦)•.!ii •, , en tous genres, et d'ornement

ROSIERS, PLANTES VIVACES, ETC.

Pépinières BOCCARD Frères
Pommier - Petit-Saconnex - GENÈ VE

ENTREPRISE de PARCS, JARDINS, TENNIS
Tél . Mont-Blanc , 15,15. Catalogue franco

Entrepreneurs
Pour vos transports , un tracteur fl

FORDSON vous rendra les mêmes E
services qu 'un camion de 5 tonnes et I
vous coûteru 3 fols moins ; île plus , I
vous pourrez l'utiliser comme moteur H|
fixe pour unc quantité de travaux. I

Demandez , renseignements cl essais Bjg
gratuits chez 313

DALER Frères 1
FRIBGUftG H

^^5^fô^^S5î35Hfl__BS_K2E ^îSi_^S''̂ '55l^®ï

IMd à vendre on à louei
à Châtel-St~Dei>is

Pour cause de sanlé, M. Louis CARDINAUX
bffré à vendre son Hfltel des Bains, à Cbfitcl-
Saint-Dcnis.

Situation avantageuse au centre, des '.vffaives
sur  la placé des foires el à la bifurcation de
•I roules t'niiltinali 'S. Ancienne, reimmniée.
Bonne et grande clienièle assurée. Entrée :
1«* avril J028.

En cas «le non vcnle immédiate, ledit hôtel
est mis en location pour '.\ ans.

Dé poser les soumissions au bureau du no-
taire J. K.ELIN, il Chûtei-Saint-Denis (téléph.
29); où sc trouvent les conditions de vente et
dc location jusqu'au 31 jan vier. courant. 579

Domaine
ii vendre, tlans meilleure contrée du canlon de
Genève , 14 poses d'excellent terrain aliénant
(10 poses en un seul mas), C poses % ense-
mencées en froment. Sur désir , seraient cédées
également 10 poses de prairies. Laiterie à deux
minutes , 5 km. de Genève. Proximité de l'église
et de l'école. Sur désir, le bétail et îe chédail
seraient cédés aux meilleures conditions.

S'adresser à M. Fritz Kieser, Matcgnin-
Meyrin (Genève). 507

Les anémiques et les
faible* trouvent daas le

Le Gourai
(Maison du Dr Schouwey)

H. POTJ^SSE
Chirurg.-Dentiste

Consultations le mercredi, de 1 ù 5 b.

SANOL
le plus puissant des for-
tifiants. Il a u g m e n t e
l'appétit et rend force
et vigueur k l'organisme
épuisé par le surmenage,
les maladies et le* opé-
rations. 4170
Prix de la bouteille, 5 fr

Dans toutes
les pharmacies

L'EAU VERTE
ie 2'abbaye cistercienne» de la Maigrauge

h Fribonrg, fondée en 1250

Elixir «i'wu goût exquis
'j ompoBô de plantes choisies et mélangées dans des
proportions étudiées et longtemps expérimentées , sans
absinthe et plantes nuisibles. -S'ouperoine dans les cas
d'indigestions, dérangements d'estomac, digestion i
diflicile , coliquos , refroidissements, etc. Préservatif
eincaee contre los maladies épidûmiquea et contro 'l inQuenza.

En vente dans toutes le» pharmacies, drogae>
rieu et bonnes épiceries au Canton ot chez MM.
Leclerc ct Goriu, Droguerie do la Croix-d'Ôr,
Genève : Pharmacie de l'Orangerie, NeuclnUet.
Droguerie Christen, Mo odon; pharmacie ï'ruii-
cey, l'iij'i'piio : Drogueries Eéunios S. A.. Lausanne

Attention 1
Un

Abonnement gratuit
aa „Silion Romand"

eŝ  offert pour 1028 ù touto
personne qui commande en

une fois au moins :

1 sac de 100 kg. LMTi-YEMJ ou Porc&tî .̂ro
. » 50 kg. L&CT&-YE&0 » (5MMe,5â

» 100 U. nWM &Y0 Fr. 54.~
» 100 kg. CflâNTECLÀlR Fr. «.-
» 100 kg. PIC-Â-SEC Fr. 43.-
» 100 kg. P0RÇ&L | iï feSS Siïïïiï,

S'adresser ô nos dépôts, à défaut, envoi
franco do la Fabrique des Lactas, Gland. 213

Vente dnn domaine
à Attalens

M. César Monuard, feu François, ù Attalens,
offre i\ vendre , par voie de soumî ion , le
domaine appelé « En Perrcy » qu'il possède
rière dite commune, comprenant :

1° Maison de maîtres ;
2° Une vaste ferme de 5 chambres, cuisine,

2 caves voûtées, grange, 2 écuries, remise, pont
d'engrangement ;

3° Campagne dc 14 posés de terrain atte-
nant  de première qualité.

Eau , lumière électrique, creux à purin de
30,000 litres , beau verger de 200 arbres en
plein rapport.  Situation avantageuse, à 15 mi-
aules d'Attalcns, à 45 minutes de Vevey.

Déposer les soumissions d'ici ù la fin du
mois, un bureau du noluire Jos. Kœliu, A
Chfitcl-Snint-Dcnis, où se trouvent les condi-
tions de vcnle. 382

A VENDRE, dans lc district de la Vevcvse,

aasi bâtiment
belle silualion , comprenant 4 logements cl
st bureaux. Jardin , verger attenants, ù proxi-
mité d'une gare. Conditions avantageuses .

S'adresser sous chiffres P 10151 F, à Publi*
i-ilus, Fribourg. 485


